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Israël rejoint l'Union africaine en tant que membre observateur

Réaction aussi pusillanime que ridicule d’Alger

L’Algérie reconnaît de
facto l’Etat d’Israël.
Celui-ci rejoint l'Union

africaine en tant que membre ob-
servateur, puisque le nouvel am-
bassadeur israélien, en poste à
Addis-Abeba, a présenté jeudi
dernier ses lettres de créance au
président de la Commission de
l’Union africaine Moussa Faki Ma-
hamat.

Ayant fait de la question pales-
tinienne un fonds de commerce et
mené une campagne de dénigre-
ment contre le Maroc après le ré-
tablissement de ses relations avec
Israël, la junte militaire en Algérie
a avalé sa langue et attendu cinq
jours avant de réagir timidement
au retour d’Israël à l’UA en tant
que membre observateur.

«La récente décision du prési-
dent de la Commission de l’Union
africaine d’accepter un nouvel ob-
servateur, qui relève de ses pou-

voirs administratifs, n’affecterait
pas le soutien constant et efficace
de l’organisation continentale à la
juste cause palestinienne, ainsi que
son engagement à incarner les
droits nationaux inaliénables du
peuple palestinien, y compris son
droit d’établir son Etat indépen-
dant, avec Jérusalem comme capi-
tale», a souligné le ministère
algérien des Affaires étrangères
dans un communiqué qui n’a ni
queue ni tête, puisque le départe-
ment présidé par Ramtane La-
mamra n’a pas eu le culot de citer
le nom d’Israël dans ce communi-
qué, ce qui laisse perplexe l’opi-
nion publique locale et
internationale à laquelle il
s’adresse.

«Cette décision, qui a été prise
sans consultations approfondies
préalables avec tous les Etats
membres, n’a aucun pouvoir pour
légitimer les pratiques et le com-

portement du nouvel observateur,
qui sont totalement contraires aux
valeurs, principes et objectifs ins-
crits dans l’Acte constitutif  de
l’Union africaine», a poursuivi le
même communiqué brouillon. Et
d’ajouter : «Il convient également
de rappeler que les systèmes de
travail de l’Union africaine ne
donnent aucune possibilité aux 87
Etats observateurs hors Afrique
d’influencer les positions de l’or-
ganisation continentale, qui est la
prérogative exclusive des Etats
membres».

Cette position couarde de la
part de l’Algérie n’a apparemment
pas été du goût des Algériens qui
réclament une position ferme. 

Ainsi, sur les réseaux sociaux,
des internautes ont vertement cri-
tiqué la position de leur pays et sa
duplicité en condamnant les pays
qui « normalisent » leurs relations
avec Israël mais en même temps
accepte de siéger aux côtés de cet
Etat au sein de l’UA en tant que
membre observateur. 

« Mais la réalité, elle, est là.
Que fera l’Algérie, fervente sup-
portrice de la Palestine? Va-t-elle
s’assoir à côté d’Israël au sein de
l’UA, dont elle est membre  fon-
dateur? Encore une fois culottes à
terre », a commenté Mohamed
dans un tweet.

« L'Algérie bénit l'adhésion
d'Israël à l'UA dans un communi-
qué qui ne contient ni rejet, ni
condamnation de la décision
(prise par l’UA). Pis encore, l’Al-
gérie a déclaré qu'aucune consul-
tation n'avait eu lieu », a écrit une
autre internaute dans un post sur
Twitter, ajoutant que les généraux
mentaient au peuple algérien en se
vantant que « l’Algérie est une
puissance régionale ».

«On est curieux de savoir
quand est-ce que l’Algérie compte
quitter l’Union africaine. Puisque
sa présence signifierait une recon-
naissance de l’existence d’Israël,
selon leur logique/historique »,
s’est s’indigné un autre Algérien.

T. Mourad

Une campagne céréalière 2020-2021 plus que satisfaisante
L’année dernière, les cieux ont été géné-reux, avec une pluviométrie à la répar-

tition favorable. Résultat, la production
céréalière a dépassé toutes les attentes. Selon un
communiqué du ministère de l’Agriculture, de la
Pêche maritime, du Développement rural et des
Eaux et Forêts, une hausse de 221% a été
constatée par rapport à la campagne précédente.
Pour preuve, la production définitive des trois
céréales principales au titre de la campagne
2020-2021 est estimée à près de 103,2 millions
de quintaux (Mqx) contre 32,1 Mqx en 2019-
2020 

Cette production, décrite comme “très
bonne" par ledit ministère, on l’a doit à la culture
d’une superficie emblavée en céréales principales
de 4,35 millions d'hectares. Quasiment la même
que l’année précédente (+0,3%). Pour le minis-
tère de l’Agriculture, cette très bonne récolte cé-

réalière annonce des perspectives financières
non négligeables. “Les estimations initiales de
croissance de l'ensemble du secteur agricole avec
toutes ses filières, devront se confirmer avec une
valeur ajoutée agricole prévisionnelle de 130 mil-
liards de dirhams (MMDH) au titre de l'année
2021, soit une croissance de plus de 18%, ce qui
démontre une plus forte résilience du secteur
agricole”, a indiqué le ministère de tutelle par le
biais d’un communiqué. 

Plus en détail, la production céréalière se ré-
partit entre le blé tendre (50,6 Mqx), le blé dur
(24,8 Mqx) et l'orge (27,8 Mqx), avec un rende-
ment moyen à 23,7 qx/Ha. Autrement dit, une
hausse de 320% par rapport à la campagne pré-
cédente. Comme nous vous l’expliquions ci-des-
sus, la campagne agricole 2020-2021 a été
alimentée par une bonne répartition temporelle
de la pluviométrie et “une occurrence avec les

stades clés de développement des céréales (tal-
lage, montaison et remplissage)” ajoute le com-
muniqué du ministère. Plus encore, dans
certaines régions, les rendements obtenus ont
dépassé les prévisions initiales, notamment au
Nord d'Oum Errabia. 

Comparée à ses devancières, la campagne
agricole en question est historiquement la
deuxième meilleure campagne après celle de
2014-2015. Pour le département ministériel agri-
cole, plusieurs raisons expliquent ce résultat
dont “des progrès techniques réalisés dans la
culture des céréales, grâce notamment à la dif-
fusion du progrès génétique, résultat de l'utilisa-
tion des semences certifiées, de la mécanisation
des opérations culturales et de l'introduction de
nouvelles technologies de production et de
conservation des sols comme le semis direct”.
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Début de la 42ème session ordinaire
du COREP de l’UA

Le Comité des représentants permanents de l’Union africaine
(COREP) a entamé lundi par visioconférence les travaux de sa 42ème  ses-
sion ordinaire préparatoire de la prochaine réunion du Conseil exécutif
prévue les 13 et 14 octobre prochain. 

Le Maroc est représenté à cette session par une délégation présidée
par l’ambassadeur représentant permanent du Royaume auprès de l’UA et
de la CEA-ONU, Mohamed Arrouchi.

Les représentants permanents de l’organisation panafricaine vont no-
tamment examiner lors de cette session de deux jours un rapport sur la
pandémie de Covid-19 dans le continent et le rapport d'activité à mi-par-
cours relatif  au thème de l'année : «Arts, culture et patrimoine comme le-
viers pour construire l’Afrique que nous voulons».

Cette session se penchera également sur le système de recrutement au
sein de la Commission de l’UA ainsi que sur d’autres points liés, entre au-
tres, au rapport sur l'opérationnalisation du Centre africain de contrôle et
de prévention des maladies (CDC Afrique).
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Restrictions à maintenir ou
reconfinement à envisager

Depuis le début de l’été, les
alertes se succèdent et se res-
semblent : les cas de contami-

nation et de décès suite à la Covid-19
sont en hausse  inquiétante.  Certains
spéculent sur une montée en flèche de
ces cas après l’Aïd Al Adha et les va-
cances estivales. Une période où la mo-
bilité de la population est beaucoup plus
importante. Face à cette situation, les
spéculations concernant un retour au
confinement vont bon train. Mais, sera-
t-il le cas ? «Oui et non», a affirmé le
chef  du gouvernement qui a été l’invité
de l’émission «Confrontation pour
convaincre», diffusée dimanche dernier
sur la chaîne Medi1TV. Selon lui, il
n’existe aucune décision concernant le
retour à un éventuel confinement. Mais,
tout dépendra de l’évolution de la situa-
tion épidémiologique dans le pays.  «On
espère bien qu’on n’arrivera pas à un
nouveau confinement et qu’on contrô-
lera la hausse des cas de contamination»,
a-t-il expliqué avant de noter que plu-
sieurs pays ont procédé à des ferme-
tures à cause de l’augmentation surprise
du nombre des contaminations.

Bref, Saad Dine El Otmani ne
tranche pas et demeure à la fois dubita-
tif  et perplexe. En effet, l’évolution de
la pandémie n’est pas du tout prévisible.
Ceci d’autant plus que le reconfinement
a un prix fort socialement et économi-
quement.  Et qu’en est-il du vaccin

dans tout ça? Il est encore tôt pour par-
ler de son efficacité puisqu’il faut vacci-
ner au moins 70% de la population pour
réaliser l’immunité collective. Un objec-
tif  qui sera encore loin à atteindre dans
les mois prochains vu les réticences de
certaines tranches de la population et la
pénurie des vaccins dans le monde.

Concernant la comparaison entre le
Maroc et certains pays étrangers, plu-
sieurs spécialistes estiment que cette
analogie ne tient pas la route vu leurs
différences sur plusieurs plans, notam-
ment par rapport aux pays européens
qui ont une population plus âgée et qui
gèrent la situation différemment de ce
qui se passe chez nous. Ceci d’autant
plus que d’un point de vue purement
épidémiologique, les pays européens en-
registrent une progression accélérée de
l’épidémie et se trouvent confrontés à
des mutations de plus en plus rapides du
virus.

Pourtant, les spécialistes sont una-
nimes à considérer qu’il est encore tôt
pour parler d’assouplissement des res-
trictions, couvre-feu compris, vu l’évo-
lution rapide de la situation
épidémiologique. A ce propos, plusieurs
études récentes ont mis en évidence que
le virus d’Epstein-Barr, virus de la fa-
mille des herpès responsable entre au-
tres de la mononucléose infectieuse,
peut se réactiver après une infection par
le coronavirus, a indiqué le site science-

setavenir.fr. Et que les patients qui pré-
sentent cette réactivation sont ceux qui
ont le plus grand risque de développer
des formes sévères de Covid-19 ou de
Covid longue. A noter que le virus
d’Epstein-Barr est très répandu dans la
population et se retrouverait chez 95%
des adultes. Mais la grande majorité des
personnes qui portent le virus ne le sa-
vent même pas, car elles l’ont acquis
pendant l’enfance et ne développent pas
(ou peu) de symptômes. Alors que l’in-
fection pendant l’adolescence ou l’âge
adulte peut causer une mononucléose
infectieuse ou une leucémie de Burkitt,
un cancer très agressif  des cellules lym-
phoïdes. Après l’infection, ce virus reste
dans le corps dans une forme dormante
et peut se réactiver lors de certaines ma-
ladies, causant de la fatigue, de la fièvre,
des maux de tête, des problèmes neuro-
logiques, des problèmes digestifs ou en-
core des éruptions cutanées. Des
symptômes qui sont aussi très fréquents
chez les patients atteints de Covid
longue.

Une étude publiée dans la revue mé-
dicale Pathogens a également affirmé
que les symptômes de la Covid longue
pourraient être liés à une réactivation du
virus d’Epstein-Barr et que ce dernier
en période de sommeil était réactivé
chez plus des deux tiers des patients
présentant des symptômes de la Covid
longue.

D’après la Société canadienne du
cancer, de nombreux symptômes de
Covid longue peuvent ne pas être le ré-
sultat direct du virus SARS-CoV-2, mais
peuvent être le résultat de la réactivation
du virus Epstein-Barr induite par l’in-
flammation de Covid-19.

Les patients atteints de la Covid-19
présentent parfois des symptômes à
long terme notamment de la fatigue, du
brouillard mental et des éruptions cuta-
nées. Ces symptômes sont plus connus
sous le nom de la Covid longue. 

«Notre objectif  était d’abord de dé-
terminer la prévalence de la Covid
longue chez 185 patients atteints de la
Covid-19 interrogés au hasard et, par la
suite, de déterminer s’il y avait une as-
sociation entre l’apparition de symp-
tômes Covid longue et la réactivation du
virus Epstein-Barr (VEB) chez 68 pa-
tients recrutés parmi les participants»,
expliquent les chercheurs.

Ils indiquent que des résultats simi-
laires ont été observés dans un groupe
secondaire de 18 sujets 21 à 90 jours
après un test positif  pour le SARS-Cov-
2, affirmant qu’une réactivation peut se
produire peu de temps après ou en
même temps que l’infection par la
Covid-19.

Hassan Bentaleb

Surtout ne pas
compter sur 
un El Othmani 
pour espérer 
une réponse précise

“
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Large campagne de sensibilisation 
anti-Covid-19 à la place Jemâa El Fna
Des associations de la société ci-

vile ont organisé, dimanche soir
à la mythique place de Jemâa El

Fna, une large campagne de sensibilisa-
tion et de conscientisation des citoyens
sur l'impératif  d'observer strictement les
mesures préventives de lutte contre la
pandémie du nouveau coronavirus
(Covid-19).

Initiée par la Coalition des associa-
tions de l'ancienne médina de Marrakech,
en étroite collaboration avec les autorités
locales, cette initiative avait pour objectif
de conscientiser et d'informer les Marrak-
chis et les visiteurs de la cité ocre aux
dangers pouvant émaner de tout relâche-
ment ou laxisme dans le respect des me-
sures préventives, notamment à la lumière
de la dégradation de la situation épidé-
miologique et la recrudescence des cas
positifs d'infection à la Covid-19, outre
l'apparition récurrente de nouveaux va-
riants de ce virus.

Dans ce sens, les organisateurs ont
sillonné différents coins de la mythique
place de Jemâa El Fna pour renouveler
l’appel aux citoyens de se faire vacciner,
d’éviter les attroupements et les rassem-
blements inutiles, et leur rappeler l’obli-
gation de porter un masque de protection
et de respecter la distanciation physique.

Lors de cette campagne, les membres
des associations participantes à cette ini-
tiative humaine et citoyenne ont procédé
à la distribution de bavettes et de désin-
fectants aux visiteurs de la place de Jemâa
El Fna, tout en veillant au respect scru-

puleux des mesures barrières, notamment
la distanciation physique.

"Cette initiative est l’occasion de réi-
térer l’appel aux citoyens de se faire vac-
ciner et de leur rappeler l’impératif  de
porter un masque de protection même
pour les personnes ayant reçu les deux

doses du vaccin anti-Covid-19", a indiqué
Abdelhak Belkhadir, président de l'Asso-
ciation des commerçants et des artisans
du Souk Jdid de la place Jemaâ El Fna,
dans une déclaration à M24, la chaîne de
télévision de l'information en continu de
la MAP. Et d’ajouter que cette campagne

a ciblé les habitants de la cité ocre et les
touristes nationaux et étrangers, pour les
inviter à respecter pleinement les mesures
barrières et à contribuer à la réussite de
la campagne nationale de vaccination,
dans l'optique d'atteindre l’immunité col-
lective escomptée.

Les habitants des zones montagneuses de la province
d’Azilal sensibilisés au danger de la Covid-19
De larges campagnes de

sensibilisation et de pré-
vention anti-Covid ont

été organisées, tout au long du
week-end dernier, par les associa-
tions de la société civile, dans plu-
sieurs communes montagneuses
de la province d'Azilal.

Dans la localité d'Afourer, à
quelques encablures de Béni Mel-
lal, les membres d’une équipe de
bénévoles ont sillonné la com-
mune pour rappeler l’impératif  du
respect des mesures décidées par
les pouvoirs publics pour juguler
cette pandémie mortelle qui conti-
nue de faire des ravages de par le
monde.

Cette initiative qui s’est dérou-
lée en présence des autorités lo-
cales et avec l’appui de plusieurs
jeunes volontaires de la commune
d’Afourer a été marquée par la dis-
tribution de masques de protec-
tion, de solutions
hydroalcooliques et de flyers met-
tant en garde contre le non-res-

pect des mesures sanitaires et le
danger du laisser-aller dans les me-
sures préventives anti-Covid.

Les membres des associations
de la société civile, dans le cadre
de leur engagement citoyen pour
sensibiliser aux risques de la
Covid-19 ont renouvelé leur appel
aux habitants pour éviter les at-
troupements en ce temps de re-
crudescence de la pandémie et à
l’obligation de se faire vacciner et
de faire montre d’un bon sens ci-
vique pour capitaliser sur les ac-
quis engrangés par le Royaume.

Dans une déclaration à la
MAP, Mohamed Himi, coordina-
teur du groupe Volontaires
d’Afourer, a mis en avant, dans
une déclaration à la MAP, l’impor-
tance de respecter scrupuleuse-
ment les mesures décidées des
autorités publiques, rappelant que
le fait d’observer méticuleusement
ces mesures évitera à la province
une vague de contamination qui
fait toujours craindre.

Par ailleurs, le nombre total
des cas confirmés enregistrés au
niveau de la province d’Azilal de-
puis le déclenchement de la pan-
démie du nouveau coronavirus
s’élève à 2.396 cas, selon la Délé-
gation provinciale de la santé
d’Azilal.

La commune urbaine d’Azilal
a enregistré le plus grand nombre
de cas positifs avec 983 personnes
infectées, suivie de la commune
urbaine de Demnate avec 617 cas,
d’après le décompte quotidien de
la Délégation provinciale de la
santé d’Azilal.

Les autres cas confirmés d’in-
fection à la Covid-19 ont été en-
registrés dans les cercles de Bzou
(261 cas), d’Ouaouizeght (163
cas), d’Azilal (110), d’Afourer (96
cas), de Fetouaka (83 cas) et
d’Oultana (83 cas).

Au 24 juillet 2021 à 18 heures,
le nombre des guéris a atteint
2.269 personnes dont 933 dans la
commune urbaine d’Azilal, 586

dans la commune urbaine de
Demnate, 249 dans le cercle de
Bzou et 156 dans celui d’Ouaoui-
zeght.

La province d’Azilal a enregis-
tré 50 décès dus à la Covid-19 de-
puis le début de la pandémie dont
19 au sein de la commune urbaine
d’Azilal, 11 dans la commune ur-
baine de Demnate et 07 dans le
cercle d’Ouaouizeght.

Le nombre des cas Covid-19
encore sous traitement au niveau
de la province d’Azilal s’élève à 77.
Et celui des cas exclus depuis le
déclenchement de la pandémie se
chiffre à 31.320. Dans la province
d’Azilal, la campagne de vaccina-
tion contre le nouveau coronavi-
rus cible plus de 368.000
personnes âgées de 17 ans et plus.

A cet effet, 75 stations de vac-
cination fixes ont été aménagées
au niveau des différentes com-
munes et cercles de la province en
plus de 450 points de vaccination
mobiles.

A rappeler que le gouverne-
ment avait décidé de prendre une
série de mesures préventives, à
compter du vendredi dernier, en
vue de lutter contre la propagation
de la pandémie du nouveau coro-
navirus, de façon à préserver la
santé des citoyennes et des ci-
toyens, et ce, conformément aux
recommandations du Comité
technique et scientifique et
compte tenu de la hausse remar-
quable du nombre de contamina-
tions et de décès enregistrés ces
derniers jours.

Le gouvernement avait noté
que la conjoncture actuelle exige
le strict respect de toutes les orien-
tations des autorités publiques et
de l’ensemble des mesures de pré-
vention adoptées par les autorités
sanitaires, dont la distanciation
physique, les règles d’hygiène et le
port obligatoire du masque afin de
préserver les acquis importants
réalisés par le Maroc dans sa lutte
contre la pandémie.
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Laâyoune déploie son charme auprès
des diplomates et investisseurs

Dopée par sa stabilité et la qua-
lité de ses infrastructures, la
ville de Laâyoune a déployé

ces dernières années un gros effort de
séduction en direction des diplomates
et des investisseurs en quête d’oppor-
tunités d’affaires au Sahara.

Pour bien mériter son précieux sta-
tut de capitale du Sahara marocain,

Laâyoune a entrepris un travail profond
de modernisation qui a touché tous les
secteurs de la vie et qui a métamor-
phosé, en un laps de temps très court,
le visage de toute une ville et le quoti-
dien de ses habitants.

Conscient de leur impact certain sur
l’économie, l’Etat a cassé la tirelire pour
développer les infrastructures de base
et les services de proximité, hérités
dans un état lamentable de la période
coloniale.

Routes, eau et électricité, sport et
santé : Aucun secteur n’a été délaissé
pour améliorer les conditions de vie des
populations et renforcer l’attractivité
d’une ville appelée à jouer un rôle de
premier plan à l’avenir avec la mise en
œuvre de la régionalisation avancée.

Soucieux d'ériger les villes du Sahara
en un trait d’union avec l’Afrique sub-
saharienne, l’Etat a changé de stratégie
en vue de rationaliser l’intervention de
ses démembrements et d’imprimer plus
de complémentarité aux projets inscrits
dans le cadre du nouveau modèle de
développement des provinces du Sud,
lancé en 2015 par SM le Roi Moham-
med VI.

Ainsi, un comité de pilotage est mis
en place sous la présidence du chef  du
gouvernement qui se réunit régulière-
ment pour arrêter les projets priori-
taires, assurer la coordination entre tous
les intervenants et agir promptement
pour aplanir les difficultés qui pour-
raient retarder l’exécution des chantiers.

L’enjeu en vaut chandelle, car une
enveloppe budgétaire colossale de près
de 80 milliards de dirhams a été mobi-
lisée pour mettre en œuvre une kyrielle

de projets dans les domaines allant des
routes aux hôpitaux en passant par les
ports et l’enseignement.  Le chantier
prioritaire qui a été retenu sur ce front,
de par son impact très fort sur l’écono-
mie des provinces du Sud et sur leur in-
terconnexion avec l’Afrique
subsaharienne, est la voie express Tiz-
nit-Dakhla sur plus de 1000 km.

Un méga-projet de près de 10 mil-
liards de dhs qui avance à pas de géants
pour une mise en service très pro-
chaine.

La santé des populations étant prio-
ritaire dans cette nouvelle stratégie, un
Centre hospitalier universitaire (CHU)
verra le jour dans les deux prochaines
années à Laâyoune pour un investisse-
ment de 1,2 milliard de dhs.

Parcourir des centaines de kms
jusqu’à Marrakech ou Agadir pour se
soigner sera alors un lointain souvenir
pour les populations de la région de
Laâyoune-Sakia El Hamra, mais aussi
des deux autres régions du Sud, à savoir
Guelmim-Oued Noun et Dakhla-Oued
Eddahab.

Adossée au CHU, une faculté de
médecine et de pharmacie, mobilisant
un budget de 257 millions de dhs, ac-
cueillera ses premiers étudiants dès la
prochaine rentrée universitaire. 

La formation professionnelle oc-
cupe aussi une place de choix dans
cette vision ambitieuse qui place
l’homme au cœur du développement.

La ville de Laâyoune compte actuel-
lement une panoplie de centres et d’ins-
tituts de formation dans tous les
métiers et les filières et disposera dès la
prochaine rentrée d’une Cité de métiers

et de compétences, l’une des premières
à voir le jour au Maroc, pour fédérer
toutes les initiatives dans le domaine de
la formation professionnelle.

Outre les fils du Sahara, cette cité va
accueillir plusieurs dizaines de jeunes
venant des pays de l’Afrique subsaha-
rienne.

Laâyoune capitalise sur ses infra-
structures modernes et sur les succès
diplomatiques engrangés par le Maroc
dans le dossier du Sahara pour consoli-
der son rayonnement international.

Une dizaine de pays y ont déjà ou-
vert des consulats, alors que d’autres
s‘apprêtent à franchir le pas à mesure
que se renforce le mouvement de re-
connaissance internationale de la maro-
canité du Sahara.

Dans le domaine du sport, la ville
joue désormais dans la cour des grands
en accueillant de grandes manifesta-
tions à dimension continentale comme
la Coupe d’Afrique des nations de foot-
ball en salle et la Coupe d’Afrique de
handball.

Les investisseurs s’y bousculent
aussi pour exploiter les opportunités
d’affaires qu’offre la ville dans les do-
maines notamment de la pêche et des
énergies renouvelables. Quelques mois
après les investisseurs français et cana-
riens, un important forum vient de réu-
nir les hommes d’affaires marocains et
émiratis.

Et Laâyoune ne compte pas s’arrê-
ter en si bon chemin pour conforter
son positionnement stratégique au
coeur du combat du Maroc pour la
consécration de sa souveraineté sur le
Sahara.

Routes, eau 
et électricité, sport et
santé : Aucun secteur
n’a été délaissé 
pour améliorer 
les conditions de vie
des populations 
et renforcer 
l’attractivité 
d’une ville 

“
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«Les villes ont la capacité de fournir
quelque chose pour tout le
monde», a observé un jour l'ur-

baniste américaine Jane Jacobs, «unique-
ment parce que, et seulement quand, elles
sont créées par tout le monde».

Aujourd'hui, nous devons appliquer cet
extrait de sagesse dans l'élaboration des po-
litiques post-Covid-19. Si la reprise après la
pandémie ne se fait pas sentir dans les en-
droits où les gens vivent, ce ne sera pas un
succès et ne s'attaquera pas aux inégalités et
injustices fondamentales qui sont au cœur
de cette crise.

Pour réaliser le véritable renouveau éco-
nomique et social dont nous avons déses-
pérément besoin, les gouvernements
centraux doivent faire davantage pour auto-
nomiser les citoyens, les communautés et les
gouvernements locaux.

Considérez Camden, l'un des quartiers
les plus intimes de Londres. Après avoir subi
plus d'un an de pertes et de souffrances, ses
habitants et le gouvernement local refusent
désormais de se contenter d'un retour à «
l'ancienne normalité » qui faisait échouer les
gens et la planète. Ils font partie d'un
consensus large et croissant en faveur d'une
économie nouvelle, inclusive et durable – et
ont un rôle clé à jouer dans son élaboration.

En mars 2020, le mois où l'Organisation
mondiale de la santé a déclaré que la Covid-
19 était une pandémie, le Conseil de Cam-
den s'était officiellement engagé à ce
qu'aucun résident n'ait faim ou ne soit ex-
pulsé de chez lui ; qu'aucun travailleur social
ne perdrait ses moyens de subsistance parce
qu'il tomberait malade ; et que tout le
monde serait valorisé et traité avec compas-
sion.

Pour tenir ces promesses, le Conseil
s'est réorienté et a mobilisé une équipe de
personnel redéployé et des milliers de béné-
voles pour fournir de nouveaux services
pour prévenir la faim, soutenir les entre-
prises en difficulté, protéger les enfants vul-
nérables et les adultes isolés, et veiller à ce
que les jeunes puissent continuer à appren-
dre à la maison. L'arrondissement a rapide-
ment mis en place des centres de test
Covid-19 locaux et des unités de vaccination
mobiles (y compris un autobus scolaire ré-

utilisé), aidant à compenser certaines des er-
reurs du gouvernement national et à allouer
des services là où ils sont nécessaires au
cœur de la communauté.

Camden n'est pas unique. Partout dans
le monde, les citoyens et les gouvernements
locaux ont travaillé ensemble de manière ex-
traordinaire pour gérer la crise. Alors que les
systèmes centralisés s'effondraient, des mo-
dèles et des expériences locaux ont trouvé
des moyens d'étendre le soutien à ceux qui
sont laissés pour compte par les systèmes
descendants. Lorsque les gouvernements lo-
caux et les communautés disposent des res-
sources dont ils ont besoin et lorsqu'ils sont
habilités à agir, ils concevront des solutions
efficaces que personne au niveau national
n'aurait même envisagées - des solutions qui
tirent le meilleur parti de nos relations et de
nos ressources et capacités partagées .  

Nous devons nous souvenir de cette
leçon lorsque nous sommes confrontés à
d'autres problèmes tels que le changement
climatique et l'injustice socioéconomique.
Alors que des milliers de personnes déses-
pérées se sont tournées vers leurs gouver-
nements locaux pour obtenir un soutien
nutritionnel et financier, les insuffisances des
filets de sécurité au Royaume-Uni et aux
Etats-Unis ont été mises à nu. Le fait que
chaque vague de Covid-19 soit tombée le
plus durement sur les communautés mino-
ritaires témoigne d'inégalités raciales systé-
miques qui exigent notre attention urgente.

Mais si les gouvernements locaux veu-
lent relever ces défis, davantage d'investisse-
ments sont nécessaires. Au Royaume-Uni,
les conseils sont confrontés à d'énormes dé-
ficits après une décennie de sous-finance-
ment, et le gouvernement central semble
déjà se retirer des engagements pris pendant
la crise. A l'échelle nationale, pour 2021-
2022, il y a un trou de 2,6 milliards de livres
sterling (3,6 milliards de dollars) dans les fi-
nances du conseil à cause de la pandémie et
des lacunes existantes.

Aborder ces questions exige de l'ambi-
tion. Pour sa part, Camden Council adopte
une approche basée sur la mission selon la-
quelle les organisations publiques, privées et
civiques partageront leurs ressources et tra-
vailleront en coopération vers des objectifs

communs. Cela peut être une nouvelle ère
de gouvernement local, où les conseils se
considèrent non pas comme des réparateurs
qui restent sur la touche, n'intervenant que
lorsque les choses tournent mal, mais
comme des façonneurs de marché qui
jouent un rôle central dans la façon dont la
valeur est co-créée et partagée localement.

Les gouvernements locaux peuvent le
faire de diverses manières. Grâce à la fiscalité
locale, des fonds patrimoniaux peuvent être
créés, dont les revenus sont réinvestis dans
la communauté. Et en imposant des condi-
tions aux investissements privés, ils peuvent
garantir que ces entreprises servent les inté-
rêts publics.

A Camden, ce travail se poursuit dans
le cadre d'un partenariat entre le Conseil et
l'Institute for Innovation and Public Pur-
pose de l'University College London. Nous
avons lancé la Commission de renouvelle-
ment , un groupe de travail dédié à aider les
organisations publiques, privées, universi-
taires et civiques à investir dans chaque
membre de notre communauté. 

La Commission croit que la politique
commence par l'écoute. Au cours des six
derniers mois, nous avons écouté les com-
mentaires de nos partenaires et de nos com-
munautés et généré des missions conçues
pour relever les défis imbriqués des inégali-
tés raciales, de la pauvreté alimentaire et du
changement climatique. Ces missions diri-
gées par la communauté prendront vie dans
les écoles, les lotissements, les rues princi-
pales, les entreprises et les centres de jeu-
nesse - les endroits où les gens vivent,
travaillent et interagissent les uns avec les au-
tres chaque jour.

En travaillant avec des entrepreneurs
sociaux et des chercheurs communautaires
de tous horizons, les gouvernements locaux
peuvent ouvrir une nouvelle ère de leader-
ship civique. Cela commence déjà à se pro-
duire. Dans le Kentish Town de Camden,
une nouvelle entreprise civique gérée loca-
lement offre un espace de démarrage, une
coopérative alimentaire et un soutien aux ré-
fugiés.

Nous révélons les pouvoirs dont dispo-
sent déjà les citoyens pour améliorer leurs
quartiers, avec le Conseil dans un rôle de fa-

cilitateur. Par exemple, après avoir entendu
de jeunes Noirs affirmer qu'ils avaient du
mal à s'imaginer dans des positions puis-
santes parce qu'ils ne voyaient leur histoire
qu'à travers l'esclavage, les écoles de Cam-
den s'efforcent maintenant de diversifier le
programme. Les assemblées de citoyens
peuvent également aider à forger de nou-
velles coalitions pour le changement. Après
avoir organisé la première assemblée ci-
toyenne du Royaume-Uni en 2019, Camden
a doublé la longueur de son réseau de pistes
cyclables et achevé les travaux d'un projet à
grande échelle à faible consommation
d'énergie et de nouveaux logements sociaux
à faible émission de carbone. Camden tra-
vaille également sur des domaines pour
donner le pouvoir aux locataires les aidant à
décider comment dépenser les budgets
communautaires et investir à long terme.

Nous pouvons tous nous inspirer des
dirigeants locaux du Royaume-Uni et du
monde entier qui partagent le pouvoir avec
leurs communautés. L'expérience de la pan-
démie de Camden a montré le besoin urgent
de lutter contre les inégalités - ainsi que ce
qui peut être réalisé avec un objectif  com-
mun et un engagement à travailler avec les
communautés. Après tout, la reprise écono-
mique ne sera pas mesurée uniquement en
termes de nouvelles entreprises, de PIB ou
d'emplois, mais également en termes d'in-
dices mesurant la connexion, l'appartenance,
l'éducation informelle, la sécurité écono-
mique et l'équité.

Nous pensons que des exemples locaux
comme Camden peuvent devenir une his-
toire nationale dans de nombreux pays. Mais
d'abord, les gouvernements nationaux doi-
vent céder plus de pouvoir et de ressources
aux autorités locales. Les communautés lo-
cales ont la créativité et l'énergie pour se
transformer si nous les laissons faire.

Par Mariana Mazzucato 
et Georgia Gould

Mariana Mazzucato, professeure en économie
de l'innovation et de la valeur publique à l'University
College London, est directrice fondatrice de l'UCL

Institute for Innovation and Public Purpose.
Georgia Gould est leader du Camden London

Borough Council et présidente des London 
Councils.
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L’indice des prix à la
consommation (IPC) est
reparti à la baisse en juin

2021, après cinq mois consécutifs
de hausse. Il a ainsi enregistré sa
première baisse de l’année 2021,
selon les statistiques publiées ré-
cemment par le Haut-commissa-
riat au plan (HCP).

En effet, après les hausses
consécutives observées au cours
des mois de mai (0,3%), avril
(1,2%), mars (0,2%), février
(0,1%) et janvier (0,1%), il a
connu, au cours du mois dernier,
une baisse de 0,7% par rapport au
mois précédent.

« Cette variation est le résultat
de la baisse de 1,9% de l’indice des
produits alimentaires et de la
hausse de 0,1% de l’indice des
produits non alimentaires », a ex-
pliqué le Haut-commissariat, indi-
quant que l’indicateur d’inflation
sous-jacente était en hausse de
0,1% sur un mois et de 1,3% sur
une année.

Pour rappel, et à titre de com-
paraison, la dernière baisse enre-
gistrée de l’indice des prix à la
consommation remonte à décem-
bre 2020 (0,5%). Ce recul était at-
tribué à la baisse de 1,4% de
l’indice des produits alimentaires
et à la hausse de 0,1% de l’indice
des produits non alimentaires.

Quant à la hausse de l’IPC ob-
servée en mai dernier (0,3%), elle
résultait de la hausse de 0,5% de
l’indice des produits alimentaires
et de 0,1% de l’indice des produits
non alimentaires. Un mois plus
tôt, la variation à la hausse  de cet
indice était, de son côté, liée à la
hausse de 3,0% de l’indice des
produits alimentaires et de 0,1%
de l’indice des produits non ali-
mentaires.

Dans une note d’information
relative à l’indice des prix à la
consommation du mois de juin
2021, l’institution publique a indi-
qué que les baisses des produits
alimentaires observées entre mai
et juin 2021 ont concerné princi-
palement les «Poissons et fruits de
mer» et les  «Fruits» (6,9%),
les  «Légumes» (6,0%), le «Lait,

fromage et œufs» (1,1%) et les
«Viandes» (0,7%).

Le Haut-commissariat a, en
revanche, constaté que les prix ont
augmenté pour les «Huiles et
graisses» (0,9%) et pour le «Café,
thé et cacao» (0,3%). 

Pour les produits non alimen-
taires, la hausse a concerné princi-
palement les prix des «carburants»
(1,2%), a poursuivi l’organisme
chargé de la production, de l’ana-
lyse et de la publication des statis-
tiques officielles au Maroc.

A titre de rappel, les hausses
des produits alimentaires obser-
vées entre avril et mai 2021
avaient concerné principalement
les «Poissons et fruits de mer»
(7,1%), les «Viandes» (2,9%), les
«Légumes» (1,5%) et les «Huiles et
graisses» et le «Café, thé et cacao»
(0,1%). 

Dans sa précédente note d’in-
formation, le HCP avait en outre
noté une baisse des prix des
«Fruits» (5,0%) et du «Lait, fro-
mage et œufs» (0,4%). Quant aux
produits non alimentaires, la
hausse avait concerné principale-
ment les prix des «carburants»
(0,7%), selon les données recueil-

lies par le Haut-commissariat
A noter qu’en juin dernier, les

baisses les plus importantes de
l’IPC ont été enregistrées à Al Ho-
ceima (2,3%), à Safi (1,9%), à Béni
Mellal (1,5%), à Errachidia (1,2%),
à Fès (1,1%), à Oujda et Tétouan
(1,0%), à Marrakech (0,9%) et à
Casablanca, Laâyoune, Dakhla et
Settat (0,7%).

A titre de comparaison, les
baisses de l’IPC observées au
cours de mai dernier avaient été

enregistrées à Fès (0,7%) et à
Dakhla (0,2%). Alors que les
hausses les plus importantes
avaient été enregistrées à Béni
Mellal (1,3%), à Safi (0,9%), à Set-
tat et Errachidia (0,8%), à Marra-
kech (0,6%), à Tétouan et Al
Hoceima (0,5%) et à Casablanca
et Laâyoune (0,3%).

Comparé à juin 2020, l’indice
des prix à la consommation a en-
registré une hausse de 1,5% au
cours du même mois de cette
année, en raison de la hausse de
l’indice des produits alimentaires
(0,9%) et de celui des produits
non alimentaires (2,0%).

Pour les produits non alimen-
taires, les statistiques montrent
que les variations vont d’une
baisse de 0,3% pour la «Commu-
nication» à une hausse de 7,1%
pour le «Transport», fait remar-
quer le Haut-commissariat.

Ainsi, l’indicateur d’inflation
sous-jacente aurait connu au cours
du mois de juin 2021 une hausse
de 0,1% par rapport au mois de
mai 2021 et de 1,3% par rapport
au mois de juin 2020, a conclu le
HCP.

Alain Bouithy

    
   

  
    
      

     
 

   
    

    
   

    
    

   
     
 

   
      

     
     

    
    

    

   
    

     
      

     

      
     
    

   
      

    
  

     
     

    
     

   
    

     

    
    

     
    
      

    
   

  
    

    
    

     
      

     
     

     
     

     
      

   

   
     
    

    
       

      
    

      

     
   

     
     

     
     

    
      

      

    
   

     
    

   
    

   
     

     
     

  
    

    
    

    
    

     
      

    
    

   
     

     
    

      
      
     

   
    

    
    

  
    

     
     

    
     

    
   

   
   

     
     

   
     

     
    

    
      

   

    
      

   
   

    
   

     
     
    

    
  

   
     

   
   

      
    

    

La facture 
énergétique chute
de 34,6% en 2020

La facture énergétique du
Maroc s'est réduite de 34,6%, soit
26,4 milliards de dirhams (MMDH)
au cours de l'année écoulée par rap-
port à 2019, selon l'Office des
changes.

Cette baisse, qui s'explique par
le repli aussi bien des quantités im-
portées que des prix, concerne no-
tamment les importations de
gas-oils et fuel-oils (39,8%) et des
importations de l'huile de pétrole et
lubrifiants (61%), précise l'Office
des changes dans son rapport an-
nuel sur le commerce extérieur au
titre de l'exercice 2020.

Les produits énergétiques ont
déjà accusé une diminution de 6
MMDH en 2019, suite à un repli
des prix et à la nouvelle dynamique
de l'énergie électrique qui a permis
au Maroc de combler ses besoins
internes et de devenir exportateur
d'électricité, relève la même source. 

Les demi-produits et les pro-
duits finis de consommation voient
leurs importations reculer après dix
années successives de hausse, rap-
porte la MAP. 

La baisse des importations de
produits finis de consommation est
imputable principalement au recul
des achats de voitures de tourisme
(38%), leurs parties et pièces
(16,4%) ainsi que les tissus et fils de
fibre synthétique et artificielles
(20,1%). 

S'agissant des demi-produits, les
matières plastiques et ouvrages di-
vers en plastique (-1,5 MMDH), fils
et câbles électriques (-1,1 MMDH)
ainsi que les fils, barres, et profilés
en fer ou en aciers non alliés et (-1
MMDH) sont les principales
sources de baisse des importations
de ce groupe de produits. Les pro-
duits finis d'équipement évoluent
également à la baisse. Leurs impor-
tations s'élèvent à 109,5 MMDH en
2020 contre 126,8 MMDH en
2019, soit une baisse de 13,7%.
Ceci est le résultat de la chute des
acquisitions des avions et autres vé-
hicules aériens ou spatiaux (-
91,9%), des fils et câbles et autres
conducteurs (-24%) et des parties
de turboréacteurs (53,6%). Ce
groupe de produits se classe en tête
des produits importés en 2020 avec
une part de 26% du total des im-
portations du Maroc.

De même, les importations de
produits bruts ralentissent en 2020
(11,9%) notamment celles du sou-
fre brut. Les approvisionnements
en produits alimentaires affichent
de leur côté une hausse de 7,4
MMDH, tirée par l'augmentation
des approvisionnements en blé
(+4,3 MMDH) et en orge (+1,6
MMDH).

En 2020, les importations de
marchandises chutent de 14% à
422,3 MMDH, alors qu'en volume,
elles s'inscrivent en hausse de 2,9%
à 61.203 mT.

“L’indice des 
prix à la 
consommation 
a reculé, à fin
juin, après 
cinq mois 
consécutifs 
de hausse

  

Baisse des prix des fruits, poissons
et légumes 

Les débarquements des pro-
duits de la pêche côtière et artisa-
nale au niveau du port d’Essaouira
ont accusé une baisse de 55% du-
rant le premier semestre de l’an-
née 2021 pour s'établir à 4.336
tonnes (T), contre 9.704 T à la
même période de 2020.

La valeur marchande de ces
produits a, par contre, augmenté
de 33% pour se situer à 81,967
millions de dirhams (MDH) à fin
juin dernier, contre 61,632 MDH

à la même période une année au-
paravant, précise l'Office national
des pêches (ONP) dans son der-
nier rapport sur les statistiques re-
latives à la pêche artisanale et
côtière au Maroc.

La même source fait état aussi
d’une forte baisse de 75% des dé-
barquements des poissons péla-
giques durant la période allant de
janvier à juin 2021 au port d’Es-
saouira pour se chiffrer à 2.216 T,
soit une valeur estimée à 8,966

MDH (-73%).
Toutefois, le rapport fait res-

sortir une progression de 7% à
376 T (12,562 MDH) des captures
du poisson blanc à fin juin dernier
au niveau de l'infrastructure por-
tuaire de la Cité des Alizés.

Pour ce qui est des céphalo-
podes, les débarquements ont en-
registré une forte hausse de 271%
à 736 T (49,077 MDH), alors que
ceux des crustacés se sont établis
à 168 T (7,999 MDH).

A l'échelle nationale, les débar-
quements des produits de la pêche
côtière et artisanale commerciali-
sés ont affiché, en termes de va-
leur, une hausse de 35% à près de
4,5 milliards de dirhams (MMDH)
durant les six premiers mois de
l'année 2021, selon l'ONP.

Le poids de ces débarque-
ments s'est établi à 530.970 tonnes
(T), en repli de 3% par rapport à
fin juin 2020, a indiqué l'Office.

Les débarquements des produits de la pêche en baisse de 55% au port d'Essaouira 
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Les deux premiers vols com-
merciaux directs assurant la
liaison Tel-Aviv- Marrakech,

opérés par les compagnies israé-
liennes "El Al" et "Israir" ont atterri,
dimanche, sur le tarmac de l'aéroport
international Marrakech-Ménara.

Ces deux vols commerciaux
marquent ainsi, l'arrivée des premiers
touristes israéliens dans le Royaume.

Ces nouvelles lignes aériennes
font suite aux discussions menées
par l’Office national marocain du
tourisme (ONMT) depuis plusieurs
mois, avec les professionnels du tou-
risme israélien.

Ainsi, l’ONMT s’est mobilisé,
dès la reprise des relations entre le
Maroc et Israël, auprès des grands
acteurs de la distribution et des

voyages en Israël afin d'accompagner
au mieux l'établissement de liaisons
aériennes directes entre les deux
pays.

Les vice-présidents Ventes et
Commercial de la compagnie "El
Al" se sont déplacés pour l’occasion
et ont été accueillis à Marrakech, par
Adel El Fakir, directeur général de
l’ONMT.

Par la même occasion, il a été
procédé à la signature d'un mémo-
randum d’entente entre l’ONMT et
la compagnie aérienne porte-drapeau
"El Al", définissant le cadre de la
promotion de la destination Maroc
en marketing conjoint.

Le vol opéré par la compagnie
aérienne "El Al" transportait à son
bord des professionnels du tourisme,
ainsi qu’une dizaine de journalistes et
d'influenceurs israéliens, conviés par
l’ONMT et qui séjourneront au
Maroc jusqu'au jeudi 29 juillet cou-
rant.

Selon l"ONMT, une série de
rencontres seront organisées à cette
occasion, mettant en relation les pro-
fessionnels marocains et israéliens à
Marrakech et à Essaouira, afin de gé-
nérer des retombées commerciales et
médiatiques pour la destination
Maroc.

"Nous sommes particulière-
ment heureux aujourd’hui de lancer
la première ligne commerciale entre
le Maroc et Israël (Marrakech-Tel-
Aviv), qui couronne les décisions im-
portantes prises par le Maroc pour la
reprise des relations entre les deux
pays, ainsi que les efforts déployés
par l’ONMT, le ministère de tutelle
et le ministère des Affaires étran-
gères", a souligné le directeur général
de l’ONMT, Adel El Fakir, dans une
déclaration à la presse.

"Nous avons également pro-
cédé à la signature d’un mémoran-
dum d’entente sur une coopération
commerciale entre l’ONMT et "El
Al", qui va aider à promouvoir la vi-
sibilité du Maroc en Israël et déve-
lopper la connectivité aérienne entre
les deux pays", a expliqué M. El
Fakir.

Pour sa part, Mme Dina Ben-
Tal (Ganancia), vice présidente
Commercial & Industry Affairs de la
compagnie aérienne "El Al", a af-
firmé qu’il s’agit d’une "journée his-
torique" grâce à ce premier vol
commercial entre Tel-Aviv et Marra-
kech, qui crée un pont entre deux
pays liés par de "bonnes relations de
coopération".

Rappelant que près d’un million
d’Israéliens sont originaires du
Maroc, Mme Ben-Tal a souligné que
ce vol commercial direct apportera
plusieurs opportunités d’affaires et
attirera davantage les touristes israé-
liens vers le Royaume.

De son côté, le patron d’Israir,
Rami Levy, n’a pas manqué d’expri-
mer son émotion. "Nous avons at-
tendu avec beaucoup
d’enthousiasme et d’émotion le lan-
cement des vols commerciaux entre
nos deux pays", s’est-il félicité.

"C’est un pont aérien nécessaire
pour renforcer davantage toutes les
relations entre Tel-Aviv et Rabat", a-
t-il souligné, faisant part de son op-
timisme quant aux perspectives du
partenariat prometteur entre les deux
pays dans différents secteurs.

Le même optimisme a été affi-
ché par Jacky Kadoch, président de
la Communauté juive de Marrakech-
Safi, qui a également exprimé la joie
de la communauté juive pour la mise
en place d’une ligne aérienne directe

entre Tel-Aviv et Marrakech.
La compagnie aérienne "El Al"

proposera trois vols par semaine
entre "Tel-Aviv" "Ben Gourion" et
l’aéroport Marrakech-Ménara, opé-
rés en Boeing 737-900ER pouvant
accueillir 16 passagers en classe Af-
faires et 159 en Economie, explique
l'ONMT.

Et l'ONMT de poursuivre qu'à
compter du 10 août prochain, "El
Al" opérera également trois rotations
hebdomadaires vers l’aéroport de
Casablanca Mohammed V, faisant
savoir qu'une troisième compagnie
aérienne, "Arkia", lancera ses vols à
partir du mois de septembre pro-
chain.

Avec une diaspora marocaine
estimée à 800.000 personnes, le mar-
ché israélien représente un fort po-
tentiel pour la destination Maroc,

estime l'Office, qui précise qu'actuel-
lement entre 50.000  et 80.000 Israé-
liens visitent annuellement le
Royaume.

Ce chiffre, estime la même
source, est amené à croître avec la
multiplication des liaisons aériennes
entre les deux pays.

Et l'ONMT de souligner que
quelque 200.000 visiteurs israéliens
pourraient être attendus dès la pre-
mière année sur les différents seg-
ments : tourisme familial ou
religieux, tourisme de loisirs, voyage
d’affaires et MICE.

Les contacts commerciaux éta-
blis entre l’ONMT et les compagnies
israéliennes vont permettre de
consolider une importante capacité
de sièges en provenance de ce nou-
veau marché, conclut la même
source.

Arrivée à Marrakech des premiers vols commerciaux
directs en provenance de Tel-Aviv
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“Ces nouvelles
lignes aériennes
font suite aux 
discussions 
menées par
l’ONMT, depuis
plusieurs mois,
avec les 
professionnels 
du tourisme 
israélien 

Le dirham est resté quasi-stable face à
l'euro et au dollar américain durant la période
allant du 15 au 20 juillet 2021, selon Bank Al-
Maghrib (BAM).

Au cours de cette période, aucune opéra-
tion d'adjudication n'a été réalisée sur le mar-
ché des changes, indique BAM dans son
dernier bulletin des indicateurs hebdoma-
daires.

Au 16 juillet 2021, l'encours des avoirs of-
ficiels de réserve de BAM s'est établi à 301,1
milliards de dirhams (MMDH), en baisse de

0,1% d’une semaine à l’autre et en hausse de
2,4% en glissement annuel, précise la même
source.

L'encours global des interventions de
BAM, sur la semaine allant du 15 au 21 juillet,
ressort à 120,9 MMDH, dont 69,3 MMDH
sous forme d’avances à 7 jours sur appel d’of-
fres, 23,4 MMDH sous forme d’opérations de
pension livrée et 28,2 MMDH dans le cadre
des programmes de soutien au financement de
la TPME, rapporte la MAP.

Sur le marché interbancaire, le volume

quotidien moyen des échanges s’est établi à 1,8
MMDH et le taux interbancaire s’est situé au
cours de cette période à 1,5% en moyenne.

Lors de l’appel d’offres du 23 juillet (date
de valeur le 26 juillet), la Banque centrale a in-
jecté un montant de 49,8 MMDH sous forme
d’avances à 7 jours, relève la même source.

Sur le marché boursier, le Masi s'est dépré-
cié de 0,2%, ramenant sa performance depuis
le début de l’année à 7,6%. Cette évolution
hebdomadaire traduit essentiellement les
baisses des indices sectoriels des mines de

1,4%, des banques de 1% et des télécommu-
nications de 0,5%.

En revanche, ceux des bâtiments et maté-
riaux de construction et de l'industrie pharma-
ceutique se sont appréciés de 1,6% et 5,3%
respectivement.

Pour ce qui est du volume global des
échanges, il s'est chiffré à 516,3 millions de di-
rhams (MDH), contre 561 MDH une semaine
auparavant. Sur le marché central actions, le
volume quotidien moyen s’est établi à 49
MDH après 97 MDH.

Le dirham quasi-stable
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30 millions de comptes bancaires ouverts à fin 2020
Près de 30 millions de comptes bancaires ouverts ont été identifiés au niveau de la centrale des comptes bancaires

à fin 2020, soit une hausse de 5,2% par rapport à 2019, selon Bank Al-Maghrib (BAM). Près de 1,9 million de comptes
n’ont pas été mouvementés depuis au moins une année, précise BAM dans son nouveau tableau de bord (TdB) sur les
"Statistiques des comptes bancaires".

Aussi, 0,3% des comptes (93.432) sont libellés en devises étrangères dont 82,5% sont en euro, alors que 63% des
comptes ouverts sont des comptes chèques (18,9 millions) et 30% sont des comptes sur carnets (9 millions), fait savoir
BAM. Et de noter que 2.059.303 nouveaux comptes ont été ouverts en 2020 après 2.671.160 comptes en 2019.

Pour les personnes titulaires de comptes bancaires, BAM indique que près de 17 millions de personnes détiennent
au moins un compte bancaire, au titre de 2020, en hausse de 4,5% par rapport à 2019. Quant aux personnes ayant ouvert
un compte pour la première fois, un total de 543.057 personnes physiques ont ouvert leur premier compte bancaire en
2020 contre 760.310 en 2019, relève BAM, précisant que 44% d'entre elles sont des femmes, 25% sont âgées entre 21
et 25 ans, 15% entre 19-20 ans et 13% entre 26 et 30 ans.

Et de poursuivre que 95% sont des Marocains résidant au Maroc et 3,3% sont des Marocains résidant à l'étranger.



Le grand bâtiment blanc, en ban-
lieue de Minneapolis dans le
nord des Etats-Unis, pourrait

faire penser à un centre commercial
abandonné ou à un immeuble de bu-
reaux: bienvenue à Paisley Park, de-
meure et studio musical de Prince,
désormais transformé en musée.

A l'extérieur, seule une grande sta-
tue mauve à l'effigie du "Love symbol"
rappelle au visiteur que les lieux, un
complexe d'environ 6.000 mètres car-
rés, ont appartenu à l'artiste mort il y a
cinq ans.

Situé juste à côté d'une autoroute,
dans la municipalité de Chanhassen,
Paisley Park a servi de maison et de jar-
din créatif  au virtuose. Un sanctuaire
où il a vécu près de trois décennies
avant de s'effondrer dans un ascenseur
et de mourir peu après, d'une overdose
accidentelle d'antidouleurs.

La lumière du soleil pénètre à tra-
vers la pyramide de verre qui couronne
le complexe. A l'intérieur, des co-
lombes blanches surveillent le grand
atrium peint de cieux bleus et de
nuages cotonneux.

Doté de quatre studios et d'un pla-
teau d'enregistrement, ainsi que d'un
club, Paisley Park a accueilli pendant
des années des artistes tels que Ma-
donna, Miles Davis et Patti LaBelle, or-
ganisant aussi des concerts et des
spectacles improvisés. Lieu de pèleri-
nage avant même la mort de l'artiste, à
57 ans, le domaine a aujourd'hui pris
une nouvelle vie en tant que musée.

Confrontés à de lourdes dépenses
fiscales après la mort de Prince, ses hé-
ritiers ont cherché à monétiser les
lieux. Six jours par semaine, les fans
peuvent profiter de visites guidées
dont le prix varie de 45 à 160 dollars.

A l'entrée, il faut laisser son télé-
phone portable dans une pochette spé-
ciale. Les photos sont interdites dans
la majeure partie du domaine, une ten-
tative de rester conforme aux volontés
de l'artiste.

"Prince a toujours préféré que
vous viviez les choses ici à Paisley à tra-
vers vos propres yeux plutôt qu'avec
votre appareil photo", explique Mitch
Maguire, le directeur général du com-
plexe, lors d'une visite de l'AFP.

Selon lui, "Prince avait vraiment un
don pour susciter une aura mystique".

Les pièces où vivait l'artiste sont
totalement interdites d'accès, tout
comme le coffre-fort où il stockait des
milliers de morceaux inédits.

Les salles d'exposition abritent des
souvenirs du chanteur et compositeur,
entre disques d'or, costumes aux cou-
leurs "flashy", des motos et une salle
violette, hommage à son album phare
"Purple Rain".

Le plateau d'enregistrement, conçu
pour les concerts et les répétitions de
la tournée, est désormais recouvert
d'un écran géant qui diffuse des ar-
chives.

Dans une autre pièce, une exposi-
tion spéciale présente des centaines de
chaussures faites sur mesure pour
Prince - bottines à talons haut, baskets
à plateformes, patins à roulettes -, dont
l'extravagance rappelle le côté glamour
de l'artiste.

Prince était un pilier de la scène
culturelle de Minneapolis. Il organisait
régulièrement des concerts inopinés à
Paisley Park. Et des années avant de di-

riger le musée, Mitch Maguire était un
fan dans la foule.

"Je pense que l'accès que nous
avons eu, en tant que personnes appar-
tenant à cette communauté, au génie
de Prince, est sans égal", déclare-t-il.

Quant à le voir se produire ici, "je
ne pense pas qu'il y ait assez de mots
dans le dictionnaire pour l'expliquer
avec justesse", poursuit-il.

Paisley Park continue d'organiser
des événements musicaux et a égale-
ment servi de studio d'enregistrement
à des artistes, dont Beck.

"Une partie de la préservation de
l'héritage de Prince, c'est justement de
continuer à faire de cet endroit un es-
pace créatif", ajoute Mitch Maguire.

En 1985, deux ans avant que les
lieux ne soient ouverts au public, la
chanson "Paisley Park" était apparue
sur le septième album de Prince,
"Around The World In a Day". Il y dé-
crivait une communauté utopique, à la
fois spirituelle et concrète.

"L'amour y est la couleur", chantait
Prince. "L'entrée est facile / Il suffit de
dire qu'on y croit".

BouillonBong Joon-ho présidera 
le jury de la Mostra de Venise

Le réalisateur sud-coréen de "Parasite",
Bong Joon-ho, présidera le jury de la pro-

chaine Mostra de Venise, aux côtés de l'actrice
Française Virginie Efira et de la cinéaste chi-
noise Chloé Zhao, ont annoncé mercredi les
organisateurs.

La 78e édition du Festival international du
film de Venise se tiendra du 1er au 11 septem-
bre dans la Sérénissime.

Palme d'or 2019, "Parasite" avait réalisé en
2020 un doublé historique en obtenant l'Oscar

du "meilleur film étranger" ainsi que celui du
"meilleur film".

Bong Joon-Ho sera assisté par plusieurs
grands noms, dont la réalisatrice chinoise
Chloé Zhao, qui a remporté avec son fils "No-
madland" trois Oscars cette année, dont celui
du meilleur film.

Siègera également Virginie Efira, qui a pré-
senté à Cannes le sulfureux "Benedetta", de
Paul Verhoeven, mettant en scène l'amour en-
flammé entre deux nonnes dans un couvent

du Moyen-Age.
Le réalisateur et scénariste italien Saverio

Costanzo, auteur de la série "L'amie prodi-
gieuse" tirée du best-seller homonyme de
l'écrivaine Elena Ferrante siègera également à
Venise.

La britannique Cynthia Erivo, actrice de
théâtre et de cinéma, chanteuse et composi-
trice, la canadienne Sarah Gadon, actrice et
productrice ainsi que le réalisateur roumain
Alexander Nanau complètent le jury.
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Une projection du "Magicien
d'Oz" lancera le bal des festi-
vités prévues pour l'inaugura-

tion du très attendu musée des Oscars
à Los Angeles, a-t-on appris mercredi.

Probablement l'un des films les
plus connus aux Etats-Unis, la diffu-
sion du "Magicien d'Oz" le 30 sep-
tembre sera accompagnée en direct
par un orchestre de l'American Youth
Symphony. Les chansons du film de
1939, "Over the Rainbow" et "Follow
the Yellow Brick Road" sont encore
chantées par des millions d'Améri-
cains.

Au programme des premières se-
maines du musée, consacré à la magie
du 7e art, figurent également une pro-
jection de "Malcolm X", avec Spike
Lee et Denzel Washington, ainsi que
tous les films du japonais Hayao
Miyazaki.

Une exposition temporaire sera
consacrée au réalisateur du "Voyage
de Chihiro" et "Mon voisin Totoro".

Il aura fallu près d'un siècle pour
que l'idée d'un musée consacré au ci-
néma voie le jour. Et le bâtiment
conçu par l'architecte italien Renzo
Piano, censé ouvrir ses portes en
2017, a accusé retard sur retard.

Une gigantesque sphère de verre,
d'acier et de béton se dresse sur un
flanc du musée, semblant flotter au-
dessus du sol pour incarner "la magie
des films". Reliée par des passerelles
au bâtiment principal, elle abrite une
salle de cinéma de 1.000 places équi-
pée des technologies dernier cri.

La mission du musée sera de re-
tracer l'histoire du cinéma, ses inno-
vations, et de montrer aux visiteurs les
techniques mises en oeuvre pour réa-
liser un film.

Côté curiosités, on trouvera juste-
ment dans les vitrines les célèbres es-
carpins rouges de Judy Garland dans
"Le Magicien d'Oz", et d'autres tré-
sors: une robe portée par Claudette
Colbert dans le "Cléopâtre" de 1934,
une combinaison spatiale du film de
Stanley Kubrick "2001: L'Odyssée de
l'espace"...

La plupart des restrictions impo-
sées par la Californie pour la pandé-
mie ont été levées, mais le port du
masque reste obligatoire à Los An-
geles, qu'importe que l'on soit vacciné
ou non.

Le musée des Oscars ouvre en septembre
avec le "Magicien d'Oz"

Habitué du prestigieux festival d'opéra et de
théâtre de Salzbourg, le chef  d'orchestre autrichien
Franz Welser-Moest témoigne de sa joie de voir dé-
marrer cette nouvelle édition célébrant entre mi-juillet
et fin août un centenaire partiellement reporté l'an
dernier, pour cause de pandémie.

L'AFP l'a rencontré dans une villa "Belle
époque", au bord du lac Attersee, refuge autrefois
du peintre Gustav Klimt, avant l'ouverture des
"Salzburger Festpiele", qui se tiennent depuis 1920
dans la ville natale de Wolfgang Amadeus Mozart.

Ce festival est-il à la musique clas-
sique ce que Cannes est au cinéma?

"Oui, absolument. Dans le Grand Palais
des festivals ont eu lieu des performances lé-
gendaires avec les chefs Herbert von Kara-
jan, Karl Böhm et bien d'autres. Quand
Pierre Boulez fait ses débuts à Salzbourg
avec l'Orchestre philharmonique de Vienne,
c'est l'histoire de la musique qui s'écrit. J'ai
assisté à une répétition en tant qu'étudiant à
l'époque. De nombreux concerts sont don-
nés toute l'année à New York, à Vienne, à
Londres ou à Paris. Mais en été, pour six ou
sept semaines, tout est centré sur le Grand
Palais, dans cette ville aux dimensions mo-

destes. Cela crée une énergie spéciale".
La proximité avec la nature participe-

t-elle aussi de l'atmosphère singulière?
"En évoquant Salzbourg, (le metteur en

scène) Max Reinhardt disait: +Toute la ville
est une scène+. Cette cité, que l'on sur-
nomme la +Florence du Nord+, est d'une
beauté époustouflante. Elle est marquée par
des contrastes. Il y a de fantastiques bâti-
ments baroques qui s'offrent à nos yeux,
comme la cathédrale, et juste au-dessus sur
le Mönchsberg, il y a une prairie avec des
vaches. La ville et la campagne, dans un es-
pace très réduit, c'est assez unique".

Ressentez-vous une tension particu-
lière lorsque vous vous présentez devant
le public de Salzbourg?

"La première fois que je suis venu au
Grand Palais en tant que chef  d'orchestre,
c'était en 1989 avec le Gustav Mahler Jugen-
dorchester et oui, j'étais très nerveux. Tout à
coup, tous les grands noms surgissant du
passé réapparaissaient. Cela impose le res-
pect. Le public du concert d'ouverture du
festival est composé de mélomanes venus du
monde entier. A Salzbourg, j'ai toujours fait
l'expérience d'une écoute très intense. Cela

se remarque immédiatement lors de l'entrée
en scène. L'attente dans le public est très
grande. Cette passion régnante fait que ceux

qui entrent en scène se sentent comme aux
Jeux olympiques. Vous vous mesurez aux
meilleurs des meilleurs".

Franz Weler-Moest : A Salzbourg, on se sent
comme aux Jeux olympiques

A Paisley 
Park, l’“aura
mystique” 
de Prince 
a survécu
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L'écrivain Hicham Lasri présen-
tera, ce mardi, son nouveau roman
"L'effet Lucifer" au Carrefour des li-
vres, annoncent les éditions ONZE
sur leur page Facebook.

Pour sa part, le romancier Ma-
moun Lahbabi parlera, mercredi, de
son livre "Tout ce qu'il aimait", tan-
dis que Karima Echcherki fera dé-
couvrir, jeudi, au public "Les
inconsolés", son dernier opus.

Théâtre

La Compagnie Kalimat annonce
que la pièce de théâtre "Il" (Houwa)
de l'écrivain marocain Driss Ksikes
sera jouée deux fois par semaine en
France au théâtre Clavel à partir du
12 novembre.

"Treize ans après sa création à
Rabat, la pièce de théâtre +Il+ re-
trouve une deuxième vie sur scène à
Paris grâce à l'engagement humain
et artistique de Malika Zirari et sa
troupe Kalimat", s'est réjoui M.
Ksikes sur sa page Facebook.

Festival

La 22ème édition du Festival in-
ternational du luth de Tétouan se
tiendra du 27 au 29 juillet 2021 en
session virtuelle en raison de la pan-
démie du nouveau coronavirus.

En plus du Maroc, cet événe-
ment connaîtra la participation de la
Tunisie, de l'Irak et de la Jordanie.



Le grand bâtiment blanc, en ban-
lieue de Minneapolis dans le
nord des Etats-Unis, pourrait

faire penser à un centre commercial
abandonné ou à un immeuble de bu-
reaux: bienvenue à Paisley Park, de-
meure et studio musical de Prince,
désormais transformé en musée.

A l'extérieur, seule une grande sta-
tue mauve à l'effigie du "Love symbol"
rappelle au visiteur que les lieux, un
complexe d'environ 6.000 mètres car-
rés, ont appartenu à l'artiste mort il y a
cinq ans.

Situé juste à côté d'une autoroute,
dans la municipalité de Chanhassen,
Paisley Park a servi de maison et de jar-
din créatif  au virtuose. Un sanctuaire
où il a vécu près de trois décennies
avant de s'effondrer dans un ascenseur
et de mourir peu après, d'une overdose
accidentelle d'antidouleurs.

La lumière du soleil pénètre à tra-
vers la pyramide de verre qui couronne
le complexe. A l'intérieur, des co-
lombes blanches surveillent le grand
atrium peint de cieux bleus et de
nuages cotonneux.

Doté de quatre studios et d'un pla-
teau d'enregistrement, ainsi que d'un
club, Paisley Park a accueilli pendant
des années des artistes tels que Ma-
donna, Miles Davis et Patti LaBelle, or-
ganisant aussi des concerts et des
spectacles improvisés. Lieu de pèleri-
nage avant même la mort de l'artiste, à
57 ans, le domaine a aujourd'hui pris
une nouvelle vie en tant que musée.

Confrontés à de lourdes dépenses
fiscales après la mort de Prince, ses hé-
ritiers ont cherché à monétiser les
lieux. Six jours par semaine, les fans
peuvent profiter de visites guidées
dont le prix varie de 45 à 160 dollars.

A l'entrée, il faut laisser son télé-
phone portable dans une pochette spé-
ciale. Les photos sont interdites dans
la majeure partie du domaine, une ten-
tative de rester conforme aux volontés
de l'artiste.

"Prince a toujours préféré que
vous viviez les choses ici à Paisley à tra-
vers vos propres yeux plutôt qu'avec
votre appareil photo", explique Mitch
Maguire, le directeur général du com-
plexe, lors d'une visite de l'AFP.

Selon lui, "Prince avait vraiment un
don pour susciter une aura mystique".

Les pièces où vivait l'artiste sont
totalement interdites d'accès, tout
comme le coffre-fort où il stockait des
milliers de morceaux inédits.

Les salles d'exposition abritent des
souvenirs du chanteur et compositeur,
entre disques d'or, costumes aux cou-
leurs "flashy", des motos et une salle
violette, hommage à son album phare
"Purple Rain".

Le plateau d'enregistrement, conçu
pour les concerts et les répétitions de
la tournée, est désormais recouvert
d'un écran géant qui diffuse des ar-
chives.

Dans une autre pièce, une exposi-
tion spéciale présente des centaines de
chaussures faites sur mesure pour
Prince - bottines à talons haut, baskets
à plateformes, patins à roulettes -, dont
l'extravagance rappelle le côté glamour
de l'artiste.

Prince était un pilier de la scène
culturelle de Minneapolis. Il organisait
régulièrement des concerts inopinés à
Paisley Park. Et des années avant de di-

riger le musée, Mitch Maguire était un
fan dans la foule.

"Je pense que l'accès que nous
avons eu, en tant que personnes appar-
tenant à cette communauté, au génie
de Prince, est sans égal", déclare-t-il.

Quant à le voir se produire ici, "je
ne pense pas qu'il y ait assez de mots
dans le dictionnaire pour l'expliquer
avec justesse", poursuit-il.

Paisley Park continue d'organiser
des événements musicaux et a égale-
ment servi de studio d'enregistrement
à des artistes, dont Beck.

"Une partie de la préservation de
l'héritage de Prince, c'est justement de
continuer à faire de cet endroit un es-
pace créatif", ajoute Mitch Maguire.

En 1985, deux ans avant que les
lieux ne soient ouverts au public, la
chanson "Paisley Park" était apparue
sur le septième album de Prince,
"Around The World In a Day". Il y dé-
crivait une communauté utopique, à la
fois spirituelle et concrète.

"L'amour y est la couleur", chantait
Prince. "L'entrée est facile / Il suffit de
dire qu'on y croit".

BouillonBong Joon-ho présidera 
le jury de la Mostra de Venise

Le réalisateur sud-coréen de "Parasite",
Bong Joon-ho, présidera le jury de la pro-

chaine Mostra de Venise, aux côtés de l'actrice
Française Virginie Efira et de la cinéaste chi-
noise Chloé Zhao, ont annoncé mercredi les
organisateurs.

La 78e édition du Festival international du
film de Venise se tiendra du 1er au 11 septem-
bre dans la Sérénissime.

Palme d'or 2019, "Parasite" avait réalisé en
2020 un doublé historique en obtenant l'Oscar

du "meilleur film étranger" ainsi que celui du
"meilleur film".

Bong Joon-Ho sera assisté par plusieurs
grands noms, dont la réalisatrice chinoise
Chloé Zhao, qui a remporté avec son fils "No-
madland" trois Oscars cette année, dont celui
du meilleur film.

Siègera également Virginie Efira, qui a pré-
senté à Cannes le sulfureux "Benedetta", de
Paul Verhoeven, mettant en scène l'amour en-
flammé entre deux nonnes dans un couvent

du Moyen-Age.
Le réalisateur et scénariste italien Saverio

Costanzo, auteur de la série "L'amie prodi-
gieuse" tirée du best-seller homonyme de
l'écrivaine Elena Ferrante siègera également à
Venise.

La britannique Cynthia Erivo, actrice de
théâtre et de cinéma, chanteuse et composi-
trice, la canadienne Sarah Gadon, actrice et
productrice ainsi que le réalisateur roumain
Alexander Nanau complètent le jury.
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Une projection du "Magicien
d'Oz" lancera le bal des festi-
vités prévues pour l'inaugura-

tion du très attendu musée des Oscars
à Los Angeles, a-t-on appris mercredi.

Probablement l'un des films les
plus connus aux Etats-Unis, la diffu-
sion du "Magicien d'Oz" le 30 sep-
tembre sera accompagnée en direct
par un orchestre de l'American Youth
Symphony. Les chansons du film de
1939, "Over the Rainbow" et "Follow
the Yellow Brick Road" sont encore
chantées par des millions d'Améri-
cains.

Au programme des premières se-
maines du musée, consacré à la magie
du 7e art, figurent également une pro-
jection de "Malcolm X", avec Spike
Lee et Denzel Washington, ainsi que
tous les films du japonais Hayao
Miyazaki.

Une exposition temporaire sera
consacrée au réalisateur du "Voyage
de Chihiro" et "Mon voisin Totoro".

Il aura fallu près d'un siècle pour
que l'idée d'un musée consacré au ci-
néma voie le jour. Et le bâtiment
conçu par l'architecte italien Renzo
Piano, censé ouvrir ses portes en
2017, a accusé retard sur retard.

Une gigantesque sphère de verre,
d'acier et de béton se dresse sur un
flanc du musée, semblant flotter au-
dessus du sol pour incarner "la magie
des films". Reliée par des passerelles
au bâtiment principal, elle abrite une
salle de cinéma de 1.000 places équi-
pée des technologies dernier cri.

La mission du musée sera de re-
tracer l'histoire du cinéma, ses inno-
vations, et de montrer aux visiteurs les
techniques mises en oeuvre pour réa-
liser un film.

Côté curiosités, on trouvera juste-
ment dans les vitrines les célèbres es-
carpins rouges de Judy Garland dans
"Le Magicien d'Oz", et d'autres tré-
sors: une robe portée par Claudette
Colbert dans le "Cléopâtre" de 1934,
une combinaison spatiale du film de
Stanley Kubrick "2001: L'Odyssée de
l'espace"...

La plupart des restrictions impo-
sées par la Californie pour la pandé-
mie ont été levées, mais le port du
masque reste obligatoire à Los An-
geles, qu'importe que l'on soit vacciné
ou non.

Le musée des Oscars ouvre en septembre
avec le "Magicien d'Oz"

Habitué du prestigieux festival d'opéra et de
théâtre de Salzbourg, le chef  d'orchestre autrichien
Franz Welser-Moest témoigne de sa joie de voir dé-
marrer cette nouvelle édition célébrant entre mi-juillet
et fin août un centenaire partiellement reporté l'an
dernier, pour cause de pandémie.

L'AFP l'a rencontré dans une villa "Belle
époque", au bord du lac Attersee, refuge autrefois
du peintre Gustav Klimt, avant l'ouverture des
"Salzburger Festpiele", qui se tiennent depuis 1920
dans la ville natale de Wolfgang Amadeus Mozart.

Ce festival est-il à la musique clas-
sique ce que Cannes est au cinéma?

"Oui, absolument. Dans le Grand Palais
des festivals ont eu lieu des performances lé-
gendaires avec les chefs Herbert von Kara-
jan, Karl Böhm et bien d'autres. Quand
Pierre Boulez fait ses débuts à Salzbourg
avec l'Orchestre philharmonique de Vienne,
c'est l'histoire de la musique qui s'écrit. J'ai
assisté à une répétition en tant qu'étudiant à
l'époque. De nombreux concerts sont don-
nés toute l'année à New York, à Vienne, à
Londres ou à Paris. Mais en été, pour six ou
sept semaines, tout est centré sur le Grand
Palais, dans cette ville aux dimensions mo-

destes. Cela crée une énergie spéciale".
La proximité avec la nature participe-

t-elle aussi de l'atmosphère singulière?
"En évoquant Salzbourg, (le metteur en

scène) Max Reinhardt disait: +Toute la ville
est une scène+. Cette cité, que l'on sur-
nomme la +Florence du Nord+, est d'une
beauté époustouflante. Elle est marquée par
des contrastes. Il y a de fantastiques bâti-
ments baroques qui s'offrent à nos yeux,
comme la cathédrale, et juste au-dessus sur
le Mönchsberg, il y a une prairie avec des
vaches. La ville et la campagne, dans un es-
pace très réduit, c'est assez unique".

Ressentez-vous une tension particu-
lière lorsque vous vous présentez devant
le public de Salzbourg?

"La première fois que je suis venu au
Grand Palais en tant que chef  d'orchestre,
c'était en 1989 avec le Gustav Mahler Jugen-
dorchester et oui, j'étais très nerveux. Tout à
coup, tous les grands noms surgissant du
passé réapparaissaient. Cela impose le res-
pect. Le public du concert d'ouverture du
festival est composé de mélomanes venus du
monde entier. A Salzbourg, j'ai toujours fait
l'expérience d'une écoute très intense. Cela

se remarque immédiatement lors de l'entrée
en scène. L'attente dans le public est très
grande. Cette passion régnante fait que ceux

qui entrent en scène se sentent comme aux
Jeux olympiques. Vous vous mesurez aux
meilleurs des meilleurs".

Franz Weler-Moest : A Salzbourg, on se sent
comme aux Jeux olympiques

A Paisley 
Park, l’“aura
mystique” 
de Prince 
a survécu
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L'écrivain Hicham Lasri présen-
tera, ce mardi, son nouveau roman
"L'effet Lucifer" au Carrefour des li-
vres, annoncent les éditions ONZE
sur leur page Facebook.

Pour sa part, le romancier Ma-
moun Lahbabi parlera, mercredi, de
son livre "Tout ce qu'il aimait", tan-
dis que Karima Echcherki fera dé-
couvrir, jeudi, au public "Les
inconsolés", son dernier opus.

Théâtre

La Compagnie Kalimat annonce
que la pièce de théâtre "Il" (Houwa)
de l'écrivain marocain Driss Ksikes
sera jouée deux fois par semaine en
France au théâtre Clavel à partir du
12 novembre.

"Treize ans après sa création à
Rabat, la pièce de théâtre +Il+ re-
trouve une deuxième vie sur scène à
Paris grâce à l'engagement humain
et artistique de Malika Zirari et sa
troupe Kalimat", s'est réjoui M.
Ksikes sur sa page Facebook.

Festival

La 22ème édition du Festival in-
ternational du luth de Tétouan se
tiendra du 27 au 29 juillet 2021 en
session virtuelle en raison de la pan-
démie du nouveau coronavirus.

En plus du Maroc, cet événe-
ment connaîtra la participation de la
Tunisie, de l'Irak et de la Jordanie.



Le cap des 40 millions de primo-vac-
cinés contre le coronavirus a été
franchi en France, a annoncé lundi

le président Emmanuel Macron, dans un
message posté sur Twitter.

“40 millions de Français ont reçu au
moins une dose de vaccin, soit près de
60% de la population (+ 4 millions en
quinze jours)”, a indiqué M. Macron, qui
se trouve actuellement en Polynésie fran-
çaise.

“C’est tous ensemble que nous vain-
crons le virus. On continue!”, a ajouté le

dirigeant français alors que la mobilisation
des opposants au pass saintaire grandit
dans le pays.

Ce cap a été atteint quelques heures
après l’adoption par le parlement du projet
de loi prévoyant l’extension controversée
du pass sanitaire et l’obligation vaccinale
pour les soignants, qu’Emmanuel Macron
avait annoncé le 12 juillet pour faire face à
la “quatrième vague” de l’épidémie liée à
la progression du variant Delta.

Ils sont près de 50% (33,2 millions) à
avoir un schéma vaccinal complet, selon le

ministère de la Santé.
Le Premier ministre Jean Castex, qui

s’était fixé comme objectif  ces 40 millions
avant fin juillet, a d’ores et déjà fixé le pro-
chain cap à 50 millions de primo-vaccinés
fin août. 

De Polynésie, Emmanuel Macron avait
lancé ce week-end “un message très fort
pour appeler chacune et chacun à se faire
vacciner” pour se protéger et protéger les
autres. Il avait également fustigé “l’irres-
ponsabilité” et “l’égoïsme” de ceux qui re-
fusent de se faire vacciner, après de

nouvelles manifestations d’opposants sa-
medi. Selon les chiffres clés communiqués
dimanche par Santé publique France, la si-
tuation sanitaire reste globalement stable
malgré la montée en flèche des cas de
contamination depuis environ quinze
jours (16.167 nouveaux cas dimanche).

Les hôpitaux comptaient 6.843 ma-
lades du Covid-19 avec 92 nouvelles ad-
missions sur 24 heures, dont 886 sont dans
les services de soins critiques. 111.644
décès ont été répertoriés en France depuis
le début de la pandémie.

Coronavirus : Le cap des 40 millions 
de primo-vaccinés franchi en France

“
“C’est ça le président qu’on aime”, lance Nahla,

une trentenaire brandissant le drapeau tunisien
au milieu d’une foule compacte descendue dans

la rue pour manifester sa joie après la décision nocturne du
président tunisien de suspendre les travaux du Parlement.

“Ce sont des décisions courageuses, Saied débloque la
Tunisie, c’est ça le président qu’on aime”, assure-t-elle, sa
fille sur ses épaules.

Un bras de fer en cours depuis six mois entre le chef  du
Parlement Rached Ghannouchi - aussi chef  de file du prin-
cipal parti, Ennahdha - et le président Kais Saied, paralyse
le gouvernement et désorganise les pouvoirs publics.

Dimanche soir, le président Saied a annoncé “le gel” des
activités du Parlement pour 30 jours, “une décision qui aurait
dû être prise depuis des mois” selon lui.

Il a aussi décidé de démettre de ses fonctions le chef  du
gouvernement Hichem Mechichi.

Il se chargera lui-même du pouvoir exécutif  “avec l’aide
d’un gouvernement dont le président sera désigné par le
chef  de l’Etat”, a-t-il dit à l’issue d’une réunion d’urgence au
Palais de Carthage avec des responsables des forces de sé-
curité.

“Enfin les bonnes décisions arrivent! On se débarrasse
enfin des principaux maux de la Tunisie: le Parlement et Me-
chichi!”, lance joyeusement Maher à Menzah 9, un quartier

du nord-ouest de Tunis.
L’opinion publique tunisienne est exaspérée par les

conflits entre partis au sein d’un Parlement balkanisé, d’au-
tant que le pays, face à un mur de dettes, traverse une pro-
fonde crise économique, sociale, et depuis début juillet,
sanitaire.

Klaxons, feux d’artifice, you-you: des centaines de per-
sonnes ont bravé le couvre-feu et se sont rassemblées sur
l’avenue Bourguiba, la principale artère de Tunis, mais aussi
dans de nombreux quartiers de la capitale.

Des scènes similaires ont également eu lieu dans d’autrs
villes du pays. Ainsi à Gafsa (centre), des centaines de per-
sonnes sont sorties dans les rues.

“Saied a montré qu’il était un vrai homme d’Etat! Il a
compris ce que le peuple voulait: la dissolution du Parlement
et le limogeage de Mechichi”, estime à Tunis Farhat, 49 ans,
enveloppé dans le drapeau tunisien.

Dans les cortèges de voitures emplissant les rues,
hommes et femmes, notamment des jeunes, hurlent, chan-
tent et dansent, d’autres filment avec leurs portables “des
moments historiques” selon eux.

Des habitantes lancent des youyous depuis leurs fenêtres,
criant “vive la Tunisie”.

Des jeunes sautent au milieu de la foule, scandant des
slogans hostiles au parti d’inspiration islamiste Ennahdha,

principal parti parlementaire.
“Notre patience a atteint sa limite, il n’y a plus de place

pour les perdants! Ça suffit, game is over!”, crie Ibrahim, 24
ans, reprenant un slogan des manifestations monstres qui
avaient fait tomber le régime de Ben Ali en quelques jours
début 2011.

Ces habitants sont sortis peu après les annonces faites
vers 22h locales (21H GMT), en dépit du couvre-feu noc-
turne imposé de 20H00 à 05H00 pour limiter la propagation
de l’épidémie de Covid-19.

Quelques heures auparavant, des milliers de Tunisiens
avaient manifesté dans plusieurs villes du pays, malgré un
important déploiement policier pour limiter les déplace-
ments. Les protestataires avaient notamment réclamé la “dis-
solution du Parlement”.

“Tout ce qui se passe depuis ce matin est bien orchestré,
ce qu’a fait Saied est un coup d’Etat contre la Constitution”,
a accusé un haut responsable d’Ennhadha, s’exprimant à
l’AFP sous couvert d’anonymat.

“Nous sommes aussi capables d’organiser de grandes
manifestations pour montrer le nombre de Tunisiens qui
sont opposés à ces décisions”, a-t-il assuré.

“Ces ignorants fêtent la naissance d’un nouveau dicta-
teur”, souffle à l’AFP un quadragénaire regardant les festi-
vités sans enthousiasme.

En Tunisie, explosion de joie après la suspension du Parlement 
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Alors que déluges et incen-
dies ravageurs font la Une à
travers le monde, 195 pays

ont commencé lundi l’adoption des
nouvelles prévisions des experts cli-
mat de l’ONU, un rapport de réfé-
rence qui devrait conforter les
appels à agir plus vite et plus fort
contre le changement climatique.

Sept ans après la dernière éva-
luation, ce nouveau rapport du
Giec tombe au milieu d’une ava-
lanche de catastrophes qui ont
remis les impacts du dérèglement
climatique au premier plan, des pré-
cipitations exceptionnelles en
Chine et en Allemagne aux tempé-
ratures délirantes au Canada.

Mais malgré le choc des images,
certains craignent que ce regain
d’intérêt ne soit que passager alors
que des actions cruciales pour l’ave-
nir de l’humanité sont réclamées
aux dirigeants de la planète qui doi-
vent se réunir en novembre pour la
conférence climat COP26 à Glas-
gow (Ecosse).

“En ce moment, tout le monde
parle de l’urgence climatique, et à
juste titre. Mais dès que ces tragé-
dies seront terminées, nous oublie-
rons probablement à nouveau et
continuerons comme avant”, s’est
inquiétée sur Twitter la militante
Greta Thunberg, qui a entraîné des
millions de jeunes dans les rues ces
dernières années pour réclamer aux
gouvernements de réduire drasti-
quement et immédiatement les
émissions de gaz à effet de serre.

Le rapport du Giec, qui doit

être publié le 9 août, dont le “ré-
sumé pour les décideurs” va être
négocié ligne par ligne à huis clos
en virtuel pendant deux semaines,
doit mettre à jour son évaluation et
ses prévisions climatiques: hausse
de la température mondiale, aug-
mentation du niveau des océans, in-
tensification des événements
extrêmes.

Deux autres volets doivent être
publiés début 2022. Celui sur les
impacts, dont l’AFP a obtenu une
version préliminaire, montre com-
ment la vie sur Terre sera inélucta-
blement transformée d’ici à trente
ans, voire plus tôt. Mais il n’arrivera
qu’après la COP26.

“Les chiffres et les statistiques
sont inestimables mais ce dont le
monde a besoin maintenant, plus
que tout, c’est d’action climatique.
Les peuples à travers le monde
l’exigent”, a plaidé la semaine der-
nière la responsable climat de
l’ONU Patricia Espinosa.

“Ils veulent un leadership auda-
cieux et courageux qui nous éloigne
du chemin actuel de destruction
pour nous amener sur le chemin ré-
sistant au changement climatique
que l’accord de Paris nous a pro-
mis”, a-t-elle ajouté.

En signant cet accord en 2015,
la quasi totalité des pays de la pla-
nète se sont engagés à réduire les
émissions de CO2 pour limiter le
réchauffement “bien en deçà” de
+2°C par rapport à l’ère pré-indus-
trielle, si possible +1,5°C.

Alors que la planète s’est déjà

réchauffée d’environ 1,1°C et que
chaque fraction de degré en plus
apporte son lot d’événements ex-
trêmes supplémentaires, ce seuil de
+1,5°C est depuis devenu l’objectif
prioritaire de nombreux militants et
responsables politiques.

Mais peut-on y arriver? C’est
l’une des questions auxquelles de-
vrait répondre l’évaluation par le
Giec de milliers d’études scienti-
fiques les plus récentes.

Si certains doutent que le défi
puisse être relevé, d’autres —par-
fois par peur de décourager— in-
sistent pour dire que ce n’est pas
impossible.

“Limiter le réchauffement à

+1,5°C est encore physiquement,
techniquement et économiquement
possible. Mais pas pour longtemps
si nous continuons à agir trop peu
et trop tard”, estime Kaisa Koso-
nen, de Greenpeace.

Pour espérer ne pas franchir ce
seuil, il faudrait réduire chaque
année les émissions de 7,6% en
moyenne, entre 2020 et 2030, selon
l’ONU.

Et si 2020 a vu une baisse de
cette ampleur en raison de la pan-
démie de Covid-19, un rebond est
attendu. Et l’Agence internationale
de l’énergie prédit même des émis-
sions record d’ici 2023, vu la faible
part des plans de relance consacrée

aux énergies propres.
“Mais si on n’y arrive pas, si on

peut arriver à 1,6°C c’est mieux que
1,7°C, et 1,7°C, c’est mieux que
1,8°C”, note le climatologue Ro-
bert Vautard, un des auteurs du
Giec.

“Les confinements sur l’année
2020 ont donné une baisse d’émis-
sions de 6 à 7%, si on veut arriver à
une baisse des émissions de 40 ou
50% en 2030, on voit le travail qui
reste à faire. C’est presque une
Covid de plus par an, c’est évidem-
ment pas comme ça qu’on le sou-
haite”, indique-t-il à l’AFP. “Cet
effort est colossal mais le jeu en
vaut la chandelle”.
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Assaillis par les cataclysmes, 195 pays se
penchent sur les prévisions climatiques 

Mousson meurtrière en Inde
Le bilan s’alourdit à 159 morts et des dizaines de disparus

Le bilan des inondations et des glisse-
ments de terrain provoqués par les
fortes pluies de mousson en Inde s’est

alourdi à 159 morts dimanche, selon les au-
torités, les sauveteurs recherchant toujours
des dizaines de disparus.

La côte ouest du pays est arrosée de pré-
cipitations torrentielles depuis jeudi et les ser-
vices météorologiques indiens ont mis en
garde contre de nouvelles averses au cours
des prochains jours.

Dans le seul Etat du Maharasthra, 149
personnes ont perdu la vie, dont plus de 40
dans un glissement de terrain qui a frappé
jeudi le village de Taliye, au sud de Bombay,
la principale place financière du pays.

“De nombreuses personnes ont été em-
portées par les eaux alors qu’elles tentaient de
s’enfuir” lorsque le glissement de terrain s’est
produit, a déclaré à l’AFP un villageois, Jay-
ram Mahaske, dont des proches sont restés
bloqués.

Un autre habitant, Govind Malusare, a
confié que le corps de son neveu avait été re-
trouvé dans les décombres de la maison fa-
miliale qui a été emportée. Mais sa mère, son
frère et sa belle-soeur manquent toujours à

l’appel. Le glissement de terrain a abattu des
dizaines de maisons en quelques minutes, ne
laissant debout que deux structures en béton
et coupant l’alimentation en électricité, ont
indiqué des habitants. Les sauveteurs fouil-
laient la boue et les débris à la recherche d’une
centaine de personnes toujours portées dis-
parues.

Dans le district de Satara, affecté par des
inondations et des glissements de terrain, 28
corps ont été découverts, portant à 41 le bilan
des morts.

“La pluie, les inondations, l’eau, ce n’est
pas nouveau pour la population, mais cette
fois ce qui est arrivé était inimaginable, les
gens n’ont même pas pu sauver leurs biens
en raison de la montée rapide des eaux”, a dé-
claré à la presse le chef  du gouvernement de
l’Etat du Maharashtra Uddhav Thackeray
après avoir visité dimanche la ville de Chi-
plun, au sud de Bombay.

Dans certaines parties de la ville de Chi-
plun, le niveau de l’eau a atteint près de six
mètres jeudi, après 24 heures de pluies inin-
terrompues qui ont submergé routes et habi-
tations.

Huit patients d’un hôpital local accueillant

des malades de Covid-19 seraient morts suite
à un arrêt des respirateurs dû à une coupure
de courant.

Quelque 230.000 personnes ont été éva-
cuées dans l’ensemble de l’Etat du Maharash-
tra.

Dans l’Etat voisin de Goa, une femme
s’est noyée, a déclaré le gouvernement de
l’État à l’agence Press Trust of  India, dans ce
que le ministre en chef  Pramod Sawant a
qualifié de “pires inondations depuis 1982”.

Ajit Roy, un responsable du nord de Goa,
a indiqué que la décrue s’était amorcée dans
cette zone et que les personnes évacuées
avaient commencé à revenir.

Dans les plaines côtières du Maharashtra
et de Goa, le niveau des eaux est resté cepen-
dant élevé après que les rivières sont sorties
de leur lit. Des habitants terrifiés sont montés
sur les toits et les étages supérieurs pour
échapper aux eaux.

Plus au sud, dans l’Etat du Karnataka, le
bilan est passé de trois à neuf  morts dans la
nuit, et quatre autres personnes sont portées
disparues, selon les autorités.

Inondations et glissements de terrain sont
fréquents en Inde pendant la saison de la

mousson (juin-septembre), qui voit souvent
des bâtiments anciens s’effondrer après des
jours de pluie ininterrompue.

Certains experts estiment que sous l’effet
du réchauffement climatique, ces précipita-
tions sont de plus en plus intenses.

Le climatologue Roxy Mathew Koll, qui
travaille pour l’Institut indien de météorologie
tropicale, a expliqué qu’une conséquence des
bouleversements climatiques était le réchauf-
fement de la mer d’Arabie.

La hausse des températures de l’eau fait
que l’air, plus chaud, retient un taux plus élevé
d’humidité, ce qui a tendance à générer des
précipitations plus abondantes.

Il a précisé qu’une station météo à Maha-
baleshwar, au sud de Bombay, avait enregistré
vendredi 594 millimètres de précipitation, un
record depuis le début des relevés il y a un
siècle.

Par ailleurs, neuf  personnes ont été tuées
et trois grièvement blessées dimanche par des
chutes de rochers sur leur véhicule dans le
district montagneux de Kinnaur district dans
l’Etat de l’Himachal Pradesh. L’éboulement
n’a pas été causé par les pluies de mousson,
selon les autorités.







ROYAUME DU MAROC
MNISTERE

DE LA JEUNESSE
ET DES SPORTS

DIRECTION 
PROVINCIALE  

DE FIGUIG 
BOUARFA

APPEL D’OFFRES
OUVERT 

N° 4/2021 DU 7/9/2021
Le 7/9/2021   à 15Heures
30 mn,  il sera procédé
dans la salle de réunion de
la Direction Provinciale du
Ministère de la jeunesse et
des sports Figuig A
Bouarfa à l’ouverture des
plis relatifs à l’appel d’of-
fres ouvert sur offres de
prix pour : TRAVAUX
D’AMENAGEMENT AUX
CSP :  BOUCHAWEN
BOUMARYAM   et  TAL-
SINT     RELEVANT DE LA
DP DU MINISTRE DE LA
JEUNESSE ET DES
SPORTS
Le dossier d'appel d'offres
peut être retiré au bureau
des Marchés à de la Direc-
tion Provinciale du Minis-
tère de la jeunesse et des
sports Figuig A Bouarfa il
peut être également télé-
chargé à partir du portail
des marchés de l’Etat :
ww.marchespublics.gov.ma
- Le cautionnement provi-
soire est fixé à Vingt MILLE
DIRHAMX (20.000,00 DHS)
- L’estimation des coûts des
prestations établies par le
maitre d’ouvrage est fixée à
la somme  de: 2 185 080.00
(deux  million cent quatre
vingt cinq   mille  dhs )
Le contenu,  la présentation
ainsi que le dépôt  des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles
27,29 et 31 du décret n°2-12-
349 du 20/03/2013 relatif
aux marchés publics.
Les concurrents peuvent :
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau des marchés bureau
des Marchés de la Direction
Provinciale du Ministère de
la jeunesse et des sports- FI-
GUIG A BOUARFA- 
- Soit envoyer, par courrier
recommandé avec accusé
de réception, au bureau
précité.
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
- Soit les envoyer par voie
électronique au portail ma-
rocain des marchés publics
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article n°5 du règle-
ment de la consultation. 

N° 6771/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE 
DE LA JEUNESSE 
ET  DES SPORTS

DELEGATION 
DE FIGUIG
BOUARFA  

AVIS D’APPEL 
D’OFFRES OUVERT N°

5/2021 DU 7/9/2021 
Le 7/9/2021    à 16h, il

sera  procédé dans la salle
de réunion de la  Déléga-
tion du Ministère de la Jeu-
nesse et des sports de
FIGUIG à Bouarfa, à l’ou-
verture des plis  relatifs  à   l
’appel  d’offres ouvert  sur
offres de  prix pour : TRA-
VAUX D’AMENAGE-
MENT DES SALLES
COUVERTES :BOUARFA
et FIGUIG    RELEVANTS
DE LA DP DU MINISTERE
DE LA JEUNESSE ET DES
SPORTS DE FIGUIG A

BOUARFA (PROVINCE DE
FIGUIG).
Le dossier d’appel d’offres

peut être retiré du Bureau
des marchés  à la délégation
du Ministère de la Jeunesse
et des Sports de FIGUIG à
Bouarfa, il  peut également
être téléchargé à partir du
portail des marchés de
l’Etat (www.marchespu-
blics.gov.ma) 
Le cautionnement  provi-
soire est fixé à la somme de
: 25 000.00  dhs L’estimation
du  cout  des prestations  est
fixée  a: 2101080.00  Dhs  (
deux million cent et un
mille quatre vingt dhs) 
Le  contenu, , la présenta-

tion ainsi que le depot des
dossiers des concurrents
doivent être conformes aux
dispositions  des articles 27
et 29 et 31  du décret n°2-12-
349 relatif aux s marchés
publics.
les  concurents  peuvent :
- Soit envoyer par courrier
recommandé avec accusé
de réception au  bureau
précité.
Soit déposer contre récé-

pissé leurs plis dans le Bu-
reau  des marchés de
Délégation du Ministère de
la Jeunesse et des Sports de
FIGUIG à Bouarfa 
- Soit  les remettre  au  pré-
sident  de  la commission
d’appel d’offres au début
de la Séance et avant l’ou-
verture des plis.
Les pièces justificatives à

fournir sont celles prévus
par l’article 5  du règlement
de consultation

N° 6772/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE 
DE  L'INTERIEUR

PROVINCE 
D’OUARZAZATE

SG/DBM/SM
AVIS D'APPEL 

D'OFFRES  OUVERT
N°06/BG/2021 

Le 19 AOUT 2021 à 10h00  ,
il sera procédé, dans la salle
des réunions du  secrétariat
général de  la province de
Ouarzazate à l'ouverture
des plis relative  à l'appel
d'offres sur offres de prix
pour LES TRAVAUX
D'AMENAGEMENT DE
LOGEMENT DE FONC-
TION DU COMMAN-
DANT PROVINCIAL DES
FORCES AUXILIAIRES DE
LA PROVINCE D'OUAR-
ZAZATE.
Le dossier d'appel d'offres
peut être retiré au service
des marchés du Secrétariat
Général de la province
d’Ouarzazate, il  peut éga-
lement être téléchargé à
partir du portail des mar-
chés publics http://
www.marchespublics.gov.
ma
Le cautionnement provi-

soire est fixé à un montant
de  5.500,00 dhs (Cinq Mille
Cinq Cent  Dirhams).
L’estimation des coûts des
prestations établies par le
maître d’ouvrage est fixée à
la somme de 196.020,00 dhs
(Cent quatre Vingt seize
Mille vingt Dirhams,   00
Centimes).
Le contenu, la présentation
ainsi que  le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles
27,29 et 31 du décret n°   02-
12-349relatif aux marchés
publics.
Les concurrents peuvent :
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis au bureau
d'ordre du  secrétariat géné-
ral de  la province d’Ouar-

zazate sis a avenue Moha-
med VI Ouarzazate.
-Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au Bureau
précité
- Soit les déposer sous for-
mat électronique et ce avant
la date d’ouverture des plis  
-Soit les  remettre  directe-

ment au président de la
commission d'appel d'offres
au début de la séance et
avant l'ouverture des plis.   
Les pièces justificatives à
fournir sont  celles prévues
à l'article 9 du règlement de
consultation.

N° 6773/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE 
DE  L'INTERIEUR

PROVINCE 
D’OUARZAZATE

SG/DBM/SM
AVIS D'APPEL

D'OFFRES  OUVERT
N° 07/BG/2021 

Le 19/08/2021 à 10h30, il
sera procédé, dans la salle
des réunions du  secrétariat
général de  la province de
Ouarzazate à l'ouverture
des plis relative  à l'appel
d'offres sur offres de prix
pour LES TRAVAUX
D'AMENAGEMENT DES
POSTES DE COMMANDE-
MENTS DANS LA PRO-
VINCE D'OUARZAZATE
Le dossier d'appel d'offres
peut être retiré au service
des marchés du Secrétariat
Général de la province
d’Ouarzazate, il  peut éga-
lement être téléchargé à
partir du portail des mar-
chés publics http://
www.marchespublics.gov.
ma
Le cautionnement provi-

soire est fixé à un montant
de  5.000,00 dhs (Cinq  Mille
Dirhams).
L’estimation des coûts des

prestations établie par le
maître d’ouvrage est fixée à
la somme de 194.898,00 dhs
(cent quatre-vingt-quatorze
mille huit cent quatre-vingt-
dix-huit dirhams, 00Cen-
times).
Le contenu, la présentation
ainsi que  le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles
27,29 et 31 du décret n°   02-
12-349relatif aux marchés
publics.
Les concurrents peuvent :
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis au bureau
d'ordre du  secrétariat géné-
ral de  la province d’Ouar-
zazate sis a avenue
Mohamed VI Ouarzazate.
-Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au Bureau
précité
- Soit les déposer sous for-
mat électronique et ce avant
la date d’ouverture des plis  
-Soit les  remettre  directe-

ment au président de la
commission d'appel d'offres
au début de la séance et
avant l'ouverture des plis.   
Les pièces justificatives à
fournir sont  celles prévues
à l'article 9 du règlement de
consultation.

N° 6774/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE  
DE  L'INTERIEUR 

PROVINCE 
DE OUARZAZATE   

SG/DBM/SM
AVIS D'APPEL

D'OFFRES  OUVERT
N°01/FDR/2021 

Le 19/08/2021  à 11h, il
sera procédé, dans la salle

des réunions du  secrétariat
général de  la province de
Ouarzazate à l'ouverture
des plis relative à l'appel
d'offres sur offres de prix
pour LES TRAVAUX DE
CONSTRUCTION DE LO-
GEMENTS D’INSTITU-
TEURS ET D’UN BLOC
SANITAIRE DANS LA
COMMUNE DE SKOURA
PROVINCE D’OUARZA-
ZATE.
Le dossier d'appel d'offres

peut être retiré au service
des marchés du Secrétariat
Général de la province
d’Ouarzazate, il  peut éga-
lement être téléchargé à
partir du portail des mar-
chés publics http://
www.marchespublics.gov.
ma  

Le cautionnement provi-
soire est fixé à un montant
de 25.000,00 dhs (Vingt
Cinq Mille dirhams).
L’estimation des coûts des

prestations établie par le
maître d’ouvrage est fixée à
la somme de 1.244.935.80
dhs (Un Million Deux Cent
Quarante-Quatre Mille
Neuf Cent Trente-Cinq Di-
rhams Et Quatre-Vingt Cen-
times.) TTC
Le contenu, la présentation
ainsi que  le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles
27,29 et 31 du décret n°   02-
12-349relatif aux marchés
publics.
Les concurrents peuvent.

-Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis au bureau
d'ordre du  secrétariat géné-
ral de  la province d’Ouar-
zazate sis a avenue
Mohamed VI Ouarzazate.
-Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au Bureau
précité
- Soit les déposer sous for-
mat électronique et ce avant
la date d’ouverture des plis  

-Soit les  remettre  directe-
ment au président de la
commission d'appel d'offres
au début de la séance et
avant l'ouverture des plis.   
Les pièces justificatives à
fournir sont  celles prévues
à l'article 9 du règlement de
consultation.

N° 6775/PA_____________
Royaume du Maroc

Ministère de l’intérieur
Province de Settat

SG/D.E/S.M.
AVIS DE LA 

CONSULTATION 
ARCHITECTURALE 

N° 07/CA.INDH/2021
Le 24/08/2021à 10 heures,
il sera procédé, dans les bu-
reaux de la Division d’Equi-
pement de la Province de
Settat,sis au Quartier Admi-
nistratif, Avenue Hassan II
Settat,  à l’ouverture des
plis des architectes relatifs à
la consultation architectu-
rale pour :La conception et
le suivi des travaux de
construction de Dar Al Ou-
mouma à la commune de
Ras El Ain – Province de
Settat
Le dossier de la consulta-
tion architecturale peut être
retiré à la Division d’Equi-
pement de la Province de
Settat service des marchés,
(Quartier administratif,
Avenue Hassan II, Settat), il
peut également être télé-
chargé à partir du portail
des marchés publics :
www.marchéspublics.gov.
ma
Le budget prévisionnel
maximum, hors taxes, pour
l’exécution des travaux à

réaliser  est deHuit cent
soixante-quatre mille
DH(864.000,00 dhsHT).
Le contenu ainsi que la pré-
sentation des dossiers des
concurrents doivent être
conformes aux dispositions
des articles 100, 101 et 102
du décret n°2-12-349 du 08
Joumada I 1434 (20/03/
2013) relatif aux marchés
publics.
Les architectes peuvent :
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reaudes marchés de la
Division d’Equipement de
la Province de Settat (Quar-
tier administratif, Avenue
Hassan II, Settat) ;  
- Soit envoyer, par courrier
recommandé avec accusé
de réception, au bureau
précité;
- Soit les remettre au Prési-
dent du jury de la consulta-
tion architecturale au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
Il est prévu une visite des
lieux le : 11/08/2021à
11heures.
Lieu de rencontre : Siège de
caïdat Ras El Ain
L’admission des architectes
est conditionnée par la pré-
sence personnelle à la visite
des lieux.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 13 du règlement
de la consultation architec-
turale

N° 6776/PA_____________
Royaume du Maroc

Ministère de l’intérieur
Province de Settat

SG/D.E/S.M.
AVIS DE LA CONSULTA-

TION ARCHITECTURALE
N° 08/CA.INDH/2021

Le 24/08/2021à 11heures, il
sera procédé, dans les bu-
reaux de la Division d’Equi-
pement de la Province de
Settat,sis au Quartier Admi-
nistratif, Avenue Hassan II
Settat,  à l’ouverture des
plis des architectes relatifs à
la consultation architectu-
rale pour :LA CONCEP-
TION ET LE SUIVI DES
TRAVAUX DE
CONSTRUCTIOND’UN
INTERNAT A LA COM-
MUNE DE SIDI MOHA-
MED BEN RAHAL-
PROVINCE DE SETTAT-
Le dossier de la consulta-
tion architecturale peut être
retiré à la Division d’Equi-
pement de la Province de
Settat service des marchés,
(Quartier administratif,
Avenue Hassan II, Settat), il
peut également être télé-
chargé à partir du portail
des marchés publics :
www.marchéspublics.gov.
ma
Le budget prévisionnel
maximum, hors taxes, pour
l’exécution des travaux à
réaliser  est deDeux mil-
lions huit-cent quatre-vingt
mille DH. (2 880.000,00
dhsHT).
Le contenu ainsi que la pré-
sentation des dossiers des
concurrents doivent être
conformes aux dispositions
des articles 100, 101 et 102
du décret n°2-12-349 du 08
Joumada I 1434 (20/03/
2013) relatif aux marchés
publics.
Les architectes peuvent :
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reaudes marchés de la
Division d’Equipement de
la Province de Settat (Quar-
tier administratif, Avenue
Hassan II, Settat) ;  
- Soit envoyer, par courrier
recommandé avec accusé

de réception, au bureau
précité;
- Soit les remettre au Prési-
dent du jury de la consulta-
tion architecturale au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
Il est prévu une visite des
lieux le : 12/08/2021à
11heures.
Lieu de rencontre : Siège
Caïdat SIDI MOHAMED
BEN RAHAL
L’admission des architectes
est conditionnée par la pré-
sence personnelle à la visite
des lieux.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 13 du règlement
de la consultation architec-
turale

N° 6777/PA_____________
4A PELIS  SARL AU

I-Aux termes d’un acte SSP
en date du 29/06/2021, il a
été établi les statuts d’une
S.A.R.L AU, dont les carac-
téristiques sont les sui-
vantes :
- DENOMINATION : 4A
PELIS  SARL AU
- OBJET SOCIAL : La So-
ciété a pour objet, tant au
Maroc qu'à l'étranger :
• ENTREPRENOUR DE
TRANSPORT DE MAR-
CHANDISES NATIONAL
ET INTERNATIONAL
POUR LE COMPTE D’AU-
TRUI.
- SIEGE SOCIAL : Angle Bd
Palestine Et  Houria Kissa-
riat Ahrabar 2éme Etage
Appart N° 3 El Alia Mo-
hammedia                                            
-CAPILAL SOCIAL : 100
000,00 DH divisé en Mille
(1000) parts sociales de 100
dhs 

Chacune, attribuées à
- Mr ABDERRAHIM
ANOUAR    (1000 Parts)
-GERANCE : La société est
gérée par Mr  ABDERRA-
HIM  ANOUAR                              
-EXERCICE SOCIAL : du
1er janvier au 31 décembre 
-DUREE : 99 ans à partir de
la date d’immatriculation
au registre de commerce
II- Le dépôt légal a été effec-
tué au Secrétariat greffe du
Tribunal de Premier ins-
tance de  MOHAMMEDIA
le 15/07/2021, sous le
n°1649

N° 6778/PA_____________
" PHARMACIE LA POLY-
CLINIQUE YAHYAOUI "

SARL / AU 
CONSTITUTION

Aux termes d’un acte sous-
seing privé en date du
31/10/2020, il a été institué
une SARL/AU présentant
les caractéristiques sui-
vantes :
Dénomination Sociale :
PHARMACIE LA POLY-
CLINIQUE YAHYAOUI
Forme : SARL/AU.
Objet  : Pharmacie
Siège social  : 28, Bd Echou-
hadae OUJDA.
Durée : 99 ans
Capital social :
100.000,00 Dirhams.
La gérance  : Monsieur YA-
HYAOUI YOUSSEF.
Année sociale : Du 1er
janvier au 31 décembre de
chaque année.
Bénéfices : L’associé unique
procède à l’affectation du
résultat conformément aux
dispositions légales et dé-
cide de sa mise en paie-
ment.
Le dépôt légal a été effectué
au greffe du tribunal de
commerce d’Oujda le
19/07/2021 Sous le numéro
2638.

N° 6779/PA
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CONSTITUTION 
DE LA SOCIETE

SAY MY NAME STUDIO
SOCIETE A RESPONSABI-

LITE LIMETEE 
A ASSOCIE UNIQUE

Aux termes d’un acte SSP, il
a été établi les statuts d’une
société à Responsabilité li-
mitée dont les caractéris-
tiques sont :   
Dénomination sociale :
SAY MY NAME STUDIO
La société a pour objet : 
- PHOTOGRAPHIE  ET DI-
RECTION ARTISTIQUE  
- PRODUCTION IMAGE
COMMUNICATION   
Et en plus généralement
toutes opérations se ratta-
chant, directement ou indi-
rectement aux objets
précités ou susceptible d’en
développement
Durée de la société : 99 ans
Le siège social est fixé au :
73 ROUTE SIDI OUASSEL
SAFI 
Le capital de la société est
fixe à la somme de
100.000,00 dhs.
Il est divisé en 1000 parts
sociales de 100,00 dhs cha-
cune apportées par :  Mr
NASSANGAR DJASRA
NATOY-ALLAH DRISS
100.000,00 dhs
Gérance : la société est
gérée par  Mr NASSAN-
GAR DJASRA NATOY-
ALLAH DRISS
Exercice social : Du 01 jan-
vier au 31 décembre de
chaque année 
Immatriculation : La société
est immatriculée au Regis-
tre de Commerce au tribu-
nal de 1ère instance de Safi
le 18/07/2021 sous N°
11941    

N° 6780/PA_____________
FIDUCIAIRE CAPITAL

ORIENT   S.A.R.L 
RUE IBN ROCHD 

RESIDENCE EL BA-
RAKKA 3éme étage appt

N 7 OUJDA
Tél. 0536689121

EMAIL : FIDUCAPO-
RIENT@HOTMAIL.FR

Constitution
Société SBAI NGADI BOIS

SARL/AU
Aux termes d’un acte S.S.P
en date du : 28/06//2021 il
a été établi  Les statuts d
une société a SARL AU
dont les caractéristiques
sont les suivantes :
OBJET : - MENUISERIE
GENERALE

- COMMERCE DE BOIS
EN DETAIL
- IMPORT EXPORT

RAISON SOCIAL : SBAI
NGADI BOIS 
SIEGE SOCIAL: OUJDA 7R
YASMINE 1 HY ZOHOR
BD ZIAD
DUREE : 99ans  
CAPITAL SOCIAL:
100.000,00  dirhams apport
en numéraire divise sur  1
000 parts sociales de 100,00
dirhams chacune
- Pour Mr. KADDOUR
SBAI : 1000 Parts  
GERANCE : la société est
gérée par Mr  KADDOUR
SBAI  pour une durée illi-
mitée.
LE BENEFICE : Cinq pour
cent   5% a la réserve légale
et le reste est attribué aux
parts sociales 
Le dépôt légal a été effectué
au tribunal de commerce
d’Oujda le  15/07/2021
SOUS  N°2609
POUR EXTRAIT ET MEN-
TION FIDUCIAIRE CAPI-
TAL ORIENT S.A.R.L 

N° 6781/PA_____________

FIDUCIAIRE : BEL FISC
136 App. 03 BD. AINE

CHEIKH BEJAAD
CONSTITUTION

Au terme d’un acte sous
seing privé du 24/06/2021
à Bejaad, il a été établi les
statuts d’une société à res-
ponsabilité limitée  dont les
caractéristiques sont en sui-
vantes :
Dénomination :  « AL
AMANE POUR ELEVAGE
» SARL 
Objet social :- Aviculteur,
Accouveur, Nourrisseurs
de Volailles et Producteur
d’œufs
Siège social : N° 422 PLACE
MOHAMED V BEJAAD
Durée : 99 ans.
Capital social :
100.000,00 dhs divisé en
1000 parts de 100,00 dhs
chacune, toutes entièrement
libérées proportionnelle-
ment aux apports comme
suit:
- MANSOURI AHMED     :
500
- CHERQAOUI GHIZ-
LENE    :   500
Soit un total de :    1000
parts.
Gérance : Mr. MANSOURI
AHMED et Mme. CHER-
QAOUI GHIZLENE nom-
més gérants pour une durée
illimitée avec les pouvoirs
les plus étendus pour agir
au nom de la société et ceux
par leurs
Signatures non conjointes.
Le dépôt légal a été effectué
au greffe de tribunal de pre-
mière instance de Bejaad  le
20/07/2021  sous le numéro
82/2021.  R.C : N° 529  Be-
jaad

N° 6782/PA_____________
JAWHARAT 

OUAOUIZEGHT SARL
I – Suivant le procès verbal
de l’Assemblée Générale
Extraordinaire des associés
du 30 Juin 2021, les associés
de la société dite " JAWHA-
RAT OUAOUIZEGHT ", so-
ciété à responsabilité limitée
au capital social de Cents
Mille (100.000) dirhams,
dont le siège social se
trouve à Casablanca, 5 RUE
DIXMUDE ETG 1 N°2
BENJDIA, immatriculée au
Registre de Commerce de
Casablanca sous le numéro
410381. 
ont décidé:
1. Approbation de la ces-
sion de la totalité des parts
sociales de la Société JAW-
HARAT OUAOUIZEGHT
au profit de Monsieur Yous-
sef EL ALAMI.
2. Transformation de la so-
ciété  en S.A.R.L d’associée
unique ;
3. Nomination de Monsieur
Youssef EL ALAMI en qua-
lité de gérant unique de la
société et confirmation de
ses pouvoirs;
4. Démission de Monsieur
Rahal ESSBAA.
5. Adoption des nouveaux
statuts sous la nouvelle
forme juridique.
II - Le dépôt légal a été ef-
fectué au greffe du Tribunal
de Commerce de  Casa-
blanca. 
En date du     : 20 Juillet

2021
Sous le numéro  : 787694.

N° 6783/PA_____________
ROYAUME DU MAROC 

MINISTERE
DE L’INTERIEUR

PROVINCE 
DE SIDI BENNOUR

COMMUNE
DE ZEMAMRA

DIRECTION 
DES SERVICES

SERVICE BUDGET ET
MATERIEL

AVIS D’APPEL
D’OFFRES OUVERT 

N°: 13/2021/CZ
Le Mardi  24/08/2021 à
10H00, il sera   procédé, au
siège de la commune de
Zemamra, à l’ouverture
des plis relatifs à l'appel
d'offres n° : 13/2021/CZ
ayant pour objet : Location
des locaux n° : 03 et 06 du
stade de football munici-
pal donnant sur Bd Moha-
med VI à la ville de
Zemamra.
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré auprès du
service des marchés de la
commune, il peut  égale-
ment  être  téléchargé  à
partir  du  portail  des  mar-
chés  publics : www.mar-
chespublics.gov.ma..

Le cautionnement provi-
soire pour chaque magasin
est équivalent au loyer de
trois mois pour chaque ma-
gasin selon le prix d'ouver-
ture conformément à la
section 7 du cahier des
charges.
L'estimation du coût (prix

d’ouverture) pour chaque
magasin est fixée à la
somme de mille cinq cent
(1500.00 dhs) comme indi-
qué au tableau au chapitre
2  du cahier des charges.

Le concurrent retenu doit
payer le montant forfaitaire
prescrit à la section 18 du
cahier des charges.
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions du cahier des
charges. 
Les concurrents peuvent : 
Soit déposer leurs plis au-

près du service des mar-
chés de la commune; 

Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
au chapitre 9 du cahier des
charges. 
N.B : Pour plus d'informa-
tion, le concurrent est tenu
de se présenter au service
du patrimoine de la com-
mune.

N° 6784/PA_____________
ROYAUME DU MAROC 

MINISTERE
DE L’INTERIEUR

PROVINCE 
DE SIDI BENNOUR

COMMUNE 
DE ZEMAMRA

DIRECTION 
DES SERVICES

SERVICE BUDGET ET
MATERIEL

AVIS D’APPEL 
D’OFFRES OUVERT

N°: 14/2021/CZ
Le Mardi  24/08/2021 à
10H30, il sera   procédé, au
siège de la commune de
Zemamra, à l’ouverture
des plis relatifs à l'appel
d'offres n° : 14/2021/CZ
ayant pour objet: Location
des cafés : A/C-1 , B/C-7 ,
B/C-12 et des locaux Com-
merciaux  N° : A/C-6  Si-
tués En Red de Chaussée
du Complexe Résidentiel
et Commercial  Al Qods  à
la ville de Zemamra.
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré auprès du
service des marchés de la
commune, 
, il peut  également  être  té-
léchargé  à  partir  du  por-
tail  des  marchés  publics :
www.marchespublics.gov.
ma

Le cautionnement provi-
soire pour chaque magasin
est équivalent au loyer de
trois mois selon le prix
d'ouverture conformément
au chapitre 7 du cahier des
charges soit seize mille
cinq cent dirhams 00 cts (
16500,00 dhs) pour chaque
magazin.
Le prix d’ouverture du
loyer est fixé à cinq mille
cinq cent , 00 cts( 5
500,00dhs) pour chaque
magazins.

Le concurrent retenu doit
payer le montant forfaitaire
prescrit  au chapitre 18 du
cahier des charges. Voir ta-
bleaux ci-dessus. 
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions du cahier des
charges. 
Les concurrents peuvent : 
Soit déposer leurs plis au-

près du service des mar-
chés de la commune; 

Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
au chapitre 9 du cahier des
charges. 
N.B : Pour plus d'informa-
tion, le concurrent est tenu
de se présenter au service
du patrimoine de la com-
mune.

N° 6785/PA_____________
ROYAUME DU MAROC 

MINISTERE 
DE L’INTERIEUR

PROVINCE
DE SIDI BENNOUR

COMMUNE 
DE ZEMAMRA

DIRECTION 
DES SERVICES

SERVICE BUDGET ET
MATERIEL

AVIS D’APPEL
D’OFFRES OUVERT 

N°: 15/2021/CZ
Le jeudi  19/08/2021 à
12H00, il sera   procédé, au
siège de la commune de
Zemamra, à l’ouverture
des plis relatifs à l'appel
d'offres n° : 15/2021/
C Z g t g g g t f v g f t v rg g f v t
ayant pour objet: Vente des
lots Communaux  n° :  09 ,
11 , 12 et 13 se situant au
boulevard bir-anzarane à la
ville de Zemamra.
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré auprès du
service des marchés de la
commune, il peut  égale-
ment  être  téléchargé  à
partir  du  portail  des  mar-
chés  publics : www.mar-
chespublics.gov.ma.

Le cautionnement provi-
soire pour chaque lot est
fixé à la somme de : Vingt
mille Dirhams,00 Cts
(20 000,00 DH).
L'estimation du coût (prix
d’ouverture) pour chaque
lot est fixée à la somme sui-
vante : Huit  mille  Di-
rhams, (8000 ,00 Dhs).

Le concurrent retenu doit
payer un montant supplé-
mentaire de 10% de son
offre comme frais de publi-
cité et de vente (Section 13
du cahier de charge).
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions du cahier des
charges. 
Les concurrents peuvent : 
Soit déposer leurs plis au-

près du service des mar-
chés de la commune; 

Soit les remettre au prési-

dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par le chapitre 04 du cahier
de charge. 

N° 6786/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE 
DE L’INTERIEUR

PROVINCE 
DE KHOURIBGA

SECRETARIAT GENERAL
DBM

AVIS DE 
CONSULTATION 

ARCHITECTURALE 
AOO N° 01/ 
CA-BG/ 2021

Le  19 /08 /2021  à  10
heures, il sera procédé,
dans les bureaux du Secré-
tariat Général de la Pro-
vince de Khouribga à
l’ouverture des plis des ar-
chitectes relatifs à la
consultation architecturale
pour :
L’ELABORATION DES
ETUDES ARCHITECTU-
RALES ET SUIVI DES
TRAVAUX DE
CONSTRUCTION DU
SIEGE DU PACHALIK DE
LA VILLE DE BEJAAD 
- PROVINCE DE KHOU-
RIBGA-
Le dossier de la consulta-

tion architecturale peut
être retiré auprès du bu-
reau du service des Mar-
chés et de la Comptabilité
relevant de la D.B.M du Se-
crétariat Général de la Pro-
vince de Khouribga, il peut
être également téléchargé à
partir du portail des mar-
chés publics www.mar-
chespublics.gov.ma
Le budget prévisionnel
maximum, hors taxes, pour
l’exécution des travaux à
réaliser est de : 1 600 000,00
Dh (un million six cent
mille Dirhams).
Le contenu ainsi que la pré-
sentation des dossiers des
concurrents doivent être
conformes aux dispositions
des articles 100, 101, 102 et
148  du décret n° 2-12-349
du 20-03-2013 relatif aux
marchés  publics. 
Les architectes peuvent : 
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis au service
des marchés et de la comp-
tabilité de     la D.B.M à la
Province de Khouribga.
- Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au
bureau précité
- Soit les remettre au prési-
dent du jury de la consulta-
tion architecturale au
début de la séance et avant
l’ouverture des plis.
- soit par voie de soumis-
sion électronique via le
portail des marchés publics
www.marchespublics.gov.
ma

Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 08 du règle-
ment de la consultation ar-
chitecturale.

N° 6787/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE 
DE L’INTERIEUR

PROVINCE 
DE KHOURIBGA

SECRETARIAT GENERAL
DBM

AVIS D’APPEL
D’OFFRES OUVERT 
N°08/ INDH / 2021

Le  19  / 08  /2021  à  11
heures, il sera procédé,
dans les bureaux du secré-
tariat général de la Pro-

vince de Khouribga à l’ou-
verture des plis relative à
l’appel D’offres Ouvert sur
offre de prix pour : TRA-
VAUX DE CONSTRUC-
TION DE LA PISTE
RELIANT CENTRE DE LA
COMMUNE ET ROUTE
SIDI CHENNANE PAS-
SANT PAR DOUARS AIT
AHMED-AIT BRAHIM ET
AIT RADI A LA COM-
MUNE BNI SMIR /PRO-
VINCE DE KHOURIBGA
Le dossier de d’Appel
D’offres peut être retiré au-
près du bureau du service
des marchés et de la comp-
tabilité relevant de la
D.B.M du Secrétariat Géné-
ral de la Province de Khou-
ribga, il peut être
également téléchargé à par-
tir du portail des marchés
publics ww.marchespu-
blics.gov.ma
-Le cautionnement provi-
soire est fixé à CENT
VINGT  MILLE DIRHAMS
(120 000.00DH)       
-L’estimation du cout des
prestations établie par le
maitre d’ouvrage est fixée
à, Quatre million trois cent
quarante-trois mille cent
soixante-douze dirhams (4
343 172 dh ttc) toutes taxes
comprises.
- Le contenu, la présenta-
tion ainsi que le dépôt des
dossiers des concurrents
doivent être conformes aux
dispositions des articles 27,
29,31 et 148 du décret n°
2.12.349 relatif aux marchés
publics.

Les candidats peuvent :
- Soit envoyer leurs plis,
par courrier recommandé
avec accusé de réception,
au bureau du service des
marchés ;
- Soit les déposer, contre ré-
cépissé, dans le bureau pré-
cité ; 
- Soit les remettre, séance
tenante, au président de la
commission d’appel d’of-
fres au début de la séance
et avant l’ouverture des
plis.
–Soit par voie de soumis-
sion électronique via le
portail des marchés publics
www.marchéspublics.gov.
ma
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 04 du règle-
ment de consultation
- Dossier technique com-

prenant:
- Pour les concurrents ins-
tallés au Maroc : 
Présenter une copie légali-
sée du certificat de qualifi-
cation et de classification
dans les secteurs suivants:
- Secteur : B
- Classe minimum : 3
- Qualifications exigées : B1
-B3-B5
--  Pour les concurrents non
installés au Maroc : 
a-- Une note indiquant les
moyens humains et tech-
niques des concurrents, le
lieu, la date, la nature et
l’importance  des presta-
tions qu’il a exécutées ou à
l’exécution  desquelles il a
participé.
b-- Les attestations déli-
vrées par les hommes de
l’art  sous la direction des-
quels lesdites prestations
ont été exécutées ou par les
bénéficiaires publics ou
privés desdites prestations
avec indication de la nature
des prestations , le montant
, les délais et les dates  de
réalisation , l’appréciation ,
le nom et la qualité du si-
gnataire.
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Pedro Castillo, “le premier 
président pauvre” du Pérou

Pedro Castillo, instituteur rural
sorti de l'anonymat il y a quatre
ans en menant une grève des en-

seignants, a été officiellement élu lundi
président du Pérou, devenant ainsi le
premier chef  de l'Etat sans lien avec les
élites politiques, économiques et cultu-
relles.

L'élection de ce syndicaliste de 51
ans à la tête du pays andin de 33 mil-
lions d'habitants a été confirmée dans
la soirée par le Jury national électoral

(JNE) après un scrutin très serré face
à son adversaire de la droite populiste
Keiko Fujimori qui a multiplié les re-
cours, avant d'annoncer qu'elle recon-
naîtrait les résultats.

Né dans un village de la région de
Cajamarca (nord), où il a été enseignant
dans une école rurale pendant 24 ans,
M. Castillo est "le premier président
pauvre du Pérou", a estimé auprès de
l'AFP l'analyste Hugo Otero.

Ce père de trois enfants est catho-
lique et sa femme est évangélique.
Dans la cour d'entrée de leur maison
dans le hameau de Chugur, trône une
icône de Jésus-Christ entouré de mou-
tons avec la citation en anglais: "Dieu
est mon berger". Pedro Castillo a l'ha-
bitude de citer des passages de la Bible
pour justifier son rejet de l'avortement,
du mariage homosexuel et de l'eutha-
nasie.

A côté de sa maison en briques à
deux étages, M. Castillo possède une
ferme d'un hectare où il cultive du
maïs, des patates douces et des lé-
gumes. Il élève des poulets et des
vaches.

Pedro Castillo a été élevé dans le
hameau voisin de Puña, où il travaillait
aux champs avec ses parents. Enfant, il
devait marcher plusieurs kilomètres
pour se rendre à l'école.

Durant toute la campagne prési-
dentielle, il a souligné ses racines pro-
vinciales, portant en toutes
circonstances le chapeau blanc tradi-

tionnel du nord du pays ou revêtant un
poncho. Il est souvent arrivé à ses mee-
tings à cheval.

Il a annoncé pendant la campagne
qu'en cas de victoire, il renoncerait à
son salaire présidentiel et continuerait
à vivre avec son salaire de l'éducation
nationale.

Battant campagne avec comme
symbole un crayon à papier géant pour
rappeler son passé d'instituteur et l'im-
portance qu'il veut accorder à l'éduca-
tion, il a su avec des messages simples
canaliser le sentiment d'indignation de
millions de Péruviens, en particulier
dans les zones rurales.

Son programme de gauche radicale
repose sur le renforcement des secteurs
de la santé, de l'éducation et de l'agri-
culture dans le but, dit-il, d'améliorer le
sort des Péruviens les plus démunis
confrontés à une récession due à la
pandémie, ainsi qu'à une hausse du
chômage et de la pauvreté.

"Plus de pauvres dans un pays
riche", n'a-t-il eu de cesse de répéter
pendant la campagne.

M.Castillo est également en faveur
d'une reprise du contrôle par l'Etat des
richesses énergétiques et minérales du
pays, telles que le gaz, le lithium, le cui-
vre et l'or aujourd'hui sous le contrôle
de multinationales.

"Nous allons respecter la propriété
privée", a-t-il toutefois insisté face aux
critiques qui l'ont accusé de vouloir
mettre en place "un socialisme boliva-

rien" comme au Venezuela.
Il a promis un million d'emplois en

un an, des investissements publics pour
réactiver l'économie par le biais de pro-
jets d'infrastructures et de marchés pu-
blics auprès des petites entreprises. Il
entend "freiner les importations qui af-
fectent l'industrie nationale et la pay-
sannerie".

"Nous prévoyons des change-
ments, pas des rustines ou des ré-
formes comme d'autres candidats de
gauche", avait déclaré M. Castillo pen-
dant la campagne du premier tour,
dont il était sorti premier à la surprise
générale.

Il a promis de convoquer une As-
semblée constituante pour rédiger une
nouvelle Constitution, accusant l'ac-
tuelle de trop favoriser l'économie de
marché. Parmi ses promesses de cam-
pagne les plus controversées, M. Cas-
tillo s'est engagé à expulser les
étrangers qui commettent des crimes
au Pérou, un avertissement à peine
voilé aux migrants vénézuéliens illé-
gaux arrivés par centaines de milliers
depuis 2017.  Il souhaite également ré-
introduire la peine de mort pour lutter
contre l'insécurité.

Le président élu est membre du
parti Peru Libre, l'un des rares partis au
Pérou  défendant le régime du prési-
dent vénézuélien Nicolas Maduro. Le
parti est arrivé en tête aux législatives
du 11 avril, mais sans obtenir la majo-
rité.
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La "Divine" Federica Pellegrini, comme
l'appellent affectueusement les Italiens, va
tenter de conquérir à Tokyo une ultime

médaille olympique, avant de mettre fin à une
carrière à la longévité hors-normes depuis son
premier coup d'éclat à Athènes en 2004.

Elle peut devenir au Japon la toute première
nageuse à disputer mercredi une cinquième finale
olympique sur la même distance - le 200 mètres
nage libre - après les précédents de 2004 (argent),
2008 (or), 2012 (5e) et 2016 (4e).

Tel ce Phénix tatoué sur son cou, la "Fede"
aura souvent dû renaître au cours des années,
pour se maintenir parmi les meilleures mondiales
malgré les coups durs et les vents contraires.

Au-delà de ses multiples médailles, elle est
entrée dans le coeur des Italiens depuis bientôt
vingt ans avec son caractère de battante et sa
grande sensibilité. Régulièrement submergée par
les larmes, elle est sans doute la plus grande star
actuelle du sport italien avec le pilote MotoGP
Valentino Rossi, hors les vedettes du calcio.

Après les JO, elle s'offrira une dernière appa-
rition en Italie, en septembre, pour l'étape napo-

litaine de la ligue privée ISL.
"J'aurai bientôt 33 ans (le 5 août, ndlr), il y a

beaucoup de fatigue, j'ai déjà beaucoup stressé
mon corps et mon mental", expliquait-elle en
juin, repoussant l'idée de prolonger jusqu'aux
Championnats d'Europe prévus à Rome en 2022.
Sur le podium des huit derniers Championnats
du monde sur sa distance fétiche du 200 m (4 or,
3 argent et 1 bronze depuis 2005), elle détient
toujours le meilleur temps sur cette distance. Elle
avait établi cette marque à Rome en 2009, devant
des tifosi passionnés par cette championne enfin
au firmament après avoir grandi dans l'ombre de
la Française Laure Manaudou.

"La Pellegrini" a fait son entrée dans le gratin
de la natation en 2004: pour ses premiers JO, elle
frôle l'or, mais se console avec l'argent qui fait
d'elle, à 16 ans, la plus jeune sportive italienne à
monter un podium olympique en individuel.

Une sacrée entrée en matière pour cette Vé-
nitienne qui, bien que née dans une ville d'eau,
"ne voulait jamais mettre la tête sous l'eau quand
elle était petite, ce qui faisait enrager ses moni-
teurs", se souvient sa mère Cinzia Lionello, inter-

rogée par l'AFP.
Après Athènes, la "Fede" ne s'arrêtera plus,

partant grandir à Milan et accumulant les mé-
dailles. Championne olympique à Pekin, en 2008,
elle franchit encore un palier.

Les marques se l'arrachent, mais aussi la
presse people qui traque ses amours et en fait une
icône glamour. Ce qui étonnera la nageuse, qui
s'est longtemps vue comme "un garçon man-
qué".

Mais les médailles ont aussi leurs revers.
Pellegrini est victime de crises d'angoisses ré-

currentes qui la laissent KO sur le bord des bas-
sins et qu'elle va apprendre à dompter.

Fin 2009, quelques mois après le titre mon-
dial et le record à Rome, elle perd aussi son en-
traîneur depuis toujours, Alberto Castagnetti,
mort à l'âge de 69 ans.

"Il a été son mentor, son second père", rap-
pelle sa mère. "A la fois dur et tendre, mais ces
deux choses ont servi à Federica: sa sévérité à
l'entraînement, sa douceur en dehors."

Après ce drame, la nageuse se cherche,
change plusieurs fois d'entraîneurs, travaillant no-

tamment plusieurs fois avec Philippe Lucas, mais
sans trouver une vraie régularité.

Les Jeux de Londres, en 2012, seront ceux
de l'échec: Pellegrini termine sans médaille et
nage en plein doute.

Quatre ans plus tard, elle est porte-drapeau
pour l'Italie à Rio, décroche une quatrième finale
mais manque encore le podium.

Mais à chaque fois, elle se remet en question
et continue de régner sur les Mondiaux (argent
en 2013 et 2015, puis or en 2017 et 2019) malgré
l'arrivée d'une relève affamée: "Je suis trop vieille
pour ces émotions", sourit-elle après le titre en
2019 à Budapest.

Le report d'un an des JO est un nouvel obs-
tacle. Mais il n'était pas question de renoncer à
cet ultime rêve, qu'elle a décroché en nageant,
dans les bassins, refusant le laisser-passer qui lui
était proposé au vu de ses états de service.

Un dernier virage olympique avant de "vivre
un peu", comme le souhaite sa mère Cinzia Lio-
nello. "Elle est allée dans beaucoup d'endroits,
dans les plus belles piscines, mais c'est bien qu'elle
fasse un peu sa vie maintenant."

Sport
L'ultime
défi de la
“Divine”
Pellegrini

Intégré pour donner un coup dejeune, le skateboard a tenu
toutes ses promesses lundi lors de
l'épreuve de street féminin des JO-
2020 à Tokyo, avec un podium de
14 ans de moyenne d'âge, et une
victoire pour la Japonaise Momiji
Nishiya, 13 ans seulement.

Nishiya est devenue la pre-
mière championne olympique de

l'histoire du skateboard féminin
alors que la pratique, plus cultu-
relle que sportive, fait son entrée
au Japon comme sport addition-
nel.

La jeune fille d'Osaka, qui fê-
tera ses 14 ans dans un mois (30
août), n'est cependant pas la plus
jeune championne de l'histoire des
JO. Le record de précocité est dé-

tenu depuis 1936 par l'Américaine
Marjorie Gestring, sacrée au plon-
geon à 13 ans et 267 jours.

La Brésilienne Rayssa Leal a
bien failli faire tomber le record
vieux de 85 ans. Mais du haut de
13 ans et 203 jours, elle a accroché
l'argent, devant une autre adoles-
cente, la Japonaise Funa Na-
kayama (16 ans).

Les trois médaillées se sont il-
lustrées en street, l'une des deux
disciplines proposées aux JO avec
le park (ou bowl). En street, le ska-
ter doit enchaîner des tricks (fi-
gures) très techniques sur des
modules rappelant le mobilier ur-
bain comme des rampes.  La veille,
le skateboard étrennait ses pre-
miers 'tricks' olympiques avec le
street masculin, remporté par le Ja-
ponais Yuto Horigome - âgé lui de
22 ans - devant le Brésilien Kelvin
Hoefler (28 ans) et l'Américain
Jagger Eaton (20 ans).

Sur les huit finalistes chez les
filles, six avaient entre 13 et 20 ans.
Seule l'Américaine Alexis Sablone,

quatrième, fait office de +mamie+
avec ses 34 ans.

Les filles ont énormément
progressé ces dernières années,
portées par les garçons, plus expé-
rimentés qu'elles côtoyent désor-
mais dans les skateparks, qui
poussent partout dans le monde.

Dans l'autre épreuve olym-
pique qu'est le park, cela est encore
plus vrai. La Britannique Sky
Brown, un phénomène de 13 ans,
vient de remporter les prestigieux
X Games - la compétition de réfé-
rence dans les sports urbains et ex-
trêmes - en signant d'incroyables
figures aériennes. Elle sera en lice
aux Jeux de Tokyo mercredi 4
août, face à plusieurs autres jeunes
pousses.

En street, Rayssa Leal est une
prodige et une star dans son pays,
comme l'avait expliqué à l'AFP le
président de la Fédération brési-
lienne de skateboard, Eduardo
Musa.

"Comment expliquer qu'une
enfant de 7, 8 ans soit capable de

lancer des tricks que même des
gars de 28 ou 25 ans ne peuvent
pas faire ? C'est un don, elle a
quelque chose de différent", dit le
président, qui doit composer avec
une enfant.

"J'ai l'habitude de dire que
nous avons deux équipes du Brésil:
nous avons l'équipe nationale et
nous avons Rayssa. Parce que le
problème, c'est son âge. Nous de-
vons prendre cela comme une dif-
férence. Sans oublier qu'elle est
aussi une compétitrice", a-t-il sou-
ligné.

L'équipe a un psychologue, at-
tentif  également à la famille, qui
vit dans un quartier pauvre d'une
ville très peuplée dans le nord est
du Brésil (Imperatriz, Etat du Ma-
ranhão).

"Chaque jour, on s'assure
qu'elle s'amuse. Si cela devient un
travail, c'est qu'il y a quelque chose
qui ne va pas. Je lui répète, si un
jour tout ça est trop lourd pour toi,
tu as le droit de dire: bye bye", a as-
suré Eduardo Musa.

Skateboard féminin : Le monde des ados a bien débarqué aux JO



Les athlètes marocains ont le
fair-play chevillé au corps, à
n’en pas douter. Mais on ne

s’attendait vraiment pas à ce qu’ils
prennent la devise de Pierre Cou-
bertin "L'important, c'est de par-
ticiper" au pied de la lettre. A
Tokyo, lors de la 32e édition des
Jeux olympiques d’été (23 juillet-8
août 2021), l’absence des équipes
nationales marocaines dans les
compétitions de sports collectifs
n’est pas l’unique désillusion. In-
dividuellement, ce n’est pas plus
reluisant.

Ce week-end, le surf  était à
l’honneur. Mais lundi matin, après
un premier tour où il est apparu à
son avantage (2ème/5), Ramzi
Boukhiam n’a pas survécu au duel
qui l'opposait au Français Bourez
Michel. La faible houle du spot de
Tsurigasaki ne lui a clairement pas
été favorable. Le natif  d’Agadir a
tenté par tous les moyens d’en-
granger un maximum de points en
surfant des vagues qui ressem-
blaient à tout sauf  à des rouleaux
de compétition comme il l’a re-
gretté : “Je n'ai pas pu trouver de
réelle opportunité et de vagues dé-
centes pour performer”. Dans ces
conditions, c’est la justesse tech-
nique et l’opportunisme de Bou-
rez qui ont fait la différence.
Désormais, comme le protocole
sanitaire olympique l’exige, Ramzi
Boukhiam a 48 heures pour quit-
ter le village olympique. Le même
sort est réservé au triathlonien
Mehdi Essadiq. 

Dimanche, aux environs de
23h, le médaillé d’argent des der-
niers Jeux africains, organisés à
Rabat, est sorti de l’eau aux côtés
des meilleurs (21ème). Mais un

tour de vélo plus tard, il a complè-
tement craqué et explosé en plein
vol. A près de 36 ans, le retour du
bâton a été violent. Essadiq n’a
pas réussi à récupérer des efforts
consentis à la nage. L’épreuve de
course à pied n’a pas modifié le
cours de l’histoire. Le triathlonien
marocain a fini à une peu glo-
rieuse 45ème place sur 49 partici-
pants, à 8mns 21s du vainqueur, le
Norvégien Blummenflet Kristian. 

Psychiatre de son métier,
Mehdi Essadiq ne risque pas
d'être affecté par les affres psy-
chologiques de cet échec. On lui
demandera d’ailleurs au passage
de soutenir mentalement la délé-
gation marocaine. Et pour cause,
ils sont une flopée à rentrer au
pays avant même la fin de la pre-
mière semaine : El Kouraji Moh-
cine sur abandon (cyclisme sur
route), El Bouchti Oumaima, Laa-
raj Nada et Mahboubi Achraf
(taekwondo), Hamout Mohamed,
Nadir Abdelhaq, Assaghir Moha-
med, Cheddar Rabab (boxe),
Iraoui Soumiya (judo), Elkord
Houssam (escrime) et Marirhi Ib-
tissam (tir). 

Sans oublier Fraincart Sara
(aviron) et Jodar Celia (canoë sla-
lom). Certes, Fraincart poursuivra
son séjour dans le village olym-
pique jusqu’à vendredi, mais elle
ne doit ce privilège qu’à la pro-
grammation d’une finale qui
compte pour du beurre. En effet,
elle participe à une course qui ne
sert à rien, excepté classer les mal
classés et étirer son séjour à
Tokyo. Mais en aucun cas pour
viser une quelconque breloque,
malheureusement. 

Ainsi, affirmer que la partici-

pation des sportifs marocains aux
Jeux olympiques est catastro-
phique relève du doux euphé-
misme. Et c’est le moins que l’on
puisse dire. Outre l’athlétisme,
désormais, tous les regards sont
tournés vers les deux boxeurs en-
core rescapés de ce naufrage du
sport national. A savoir Baala
Youness qui devrait affronter en

huitième de finale des lourd (81-
90 kg), ce matin aux premières
heures (4h51 GMT+1), le Néo-
Zélandais Nyika David, suivi de
Belahbib Oumayma. 

La première porte-drapeau ma-
rocaine de l’histoire doit entrer en
lice dans la catégorie des mi-
moyen, à 6h12 contre l’Ukrai-
nienne Lysenko Anna. Jusqu’à

preuve du contraire, elle est l’une
des rares compétitrices marocaines
à posséder la capacité de nous faire
rêver. Car la plupart de ses compa-
triotes n’ont fait que passer. Pis, ils
sont contents d’avoir participé aux
Jeux olympiques, malgré les décon-
venues et les défaites en chaîne.
Fair-play on vous dit. 

Chady Chaabi 
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Désillusions en chaîne à Tokyo
Nombreux sont les athlètes marocains 
à rentrer dare dare au pays 

Ultime manche de la Botola Pro 1

RCAZ, RCOZ, CAYB, MAT et FUS jouent leur va-tout
La 30ème et dernière jour-

née du championnat natio-
nal de football Botola Pro1

Inwi se déroulera mardi et mer-
credi avec des matchs décisifs
pour le bas du tableau. En effet,
si le champion est déjà connu de-
puis quelques journées, le WAC

en l’occurrence, les noms des
équipes qui évolueront en D2 la
saison prochaine sont encore à
déterminer.

Mathématiquement parlant,
cinq clubs sont menacés par la re-
légation et disputeront leurs
matchs ce mardi. Il s’agit du
MAT, du FUS, du RCOZ, du
CAYB et de la RCAZ.

Au stade Moulay El Hassan
de Rabat, le FUS reçoit le Chabab
de Mohammedia. Les locaux,
13èmes avec 32 points, sont en
train de vivre une saison particu-
lière du fait qu’ils nous ont habi-
tués à être en haut du tableau. En
effet, le groupe ne parvient pas à
trouver ses marques et la série des
mauvais résultats se poursuit. Un
faux pas face au SCCM peut coû-

ter cher aux coéquipiers d’El Bas-
sel, d’autant que leur adversaire
du jour enregistre de bons résul-
tats depuis l’arrivée de Mhamed
Fakhir à la tête du staff  technique. 

L’affiche du jour sera celle qui
opposera la RCAZ au RCOZ.
Lanterne rouge et ayant déjà un
pied en division inférieure, les co-
équipiers de Brahim Nekkach au-
ront la tâche difficile d’autant
qu’ils ne tiennent pas leur destin
en mains. 

Même en cas de victoire, ils
doivent attendre les résultats des
équipes qui occupent les der-
nières places. En face, les
hommes de Fouad Sahabi ne sont
pas mieux lotis. 14èmes avec 32
unités au compteur, ils sont eux-
aussi contraints de gagner la par-

tie et d’attendre la défaite d’autres
équipes. 

Une rencontre à suspense
pour laquelle l’entraîneur se mon-
tre tout de même confiant car, à
ses dires, la dernière victoire face
au MAT a été d’un grand appui
psychologique pour ses joueurs
qui croient en leurs chances de
maintien jusqu’au bout. 

Dans la même situation, avec
32 points, le MAT accueille la
RSB et n’aura pas droit à l’erreur.
Les Berkanis n’ont pas été clé-
ments ces dernières journées avec
les équipes du bas du tableau, ce
qui rend la mission du MAT pra-
tiquement impossible, sachant
que les joueurs subissent une
pression insoutenable à cause de
l’absence de bons résultats qui

leur font défaut depuis quelque
temps. Donc, pour les Tétoua-
nais, seule la victoire leur permet-
tra de rester parmi les grands. 

Le dernier match de ce mardi
opposera le CAYB à l’IRT au
stade municipal de Berrechid.
Avant-derniers avec 30 points, les
locaux doivent remporter leur
match et attendre la défaite des
autres équipes qui sont également
menacées par la relégation.

Pour leur part, les Tangérois
tenteront de finir la saison sur une
bonne note. 

Pour ce qui est des matchs de
mercredi, le HUSA reçoit le DHJ,
l’OCS accueille le MCO, le MAS
affrontera le RCA et le WAC croi-
sera le fer avec l’AS FAR.

Khalil Benmouya

Programme
Ce soir à 19h30
FUS-SCCM
MAT-RSB
RCAZ-RCOZ
CAYB-IRT
Mercredi
19h00 : MAS-Raja
19h00 : WAC-ASFAR
21h30: HUSA-DHJ
21h30: OCS-MCO

A      
Sa   

Achraf Mahboubi
battu par le 
Jordanien Saleh 
Elsharabaty 

Ph : AFP



Ce n’est pas le cas de cette fille
qui traverse lentement la salle
jusqu’aux premiers rangs, suivie par
le regard admiratif, envieux ou
concupiscent de tous les matous de
mon cours. Menue, mince, gracile,
elle m’adresse un sourire pas du
tout embarrassé, elle force les étu-
diants du premier rang à se serrer
pour lui laisser une place. Pendant
que je retrouve non sans mal le fil
de mon exposé, elle s’installe, sort
des papiers, un mince stylo qui me
paraît être en or, pose gracieuse-
ment le menton sur son petit poing
fermé et lève de grands yeux bleus
sur son professeur. Je bénis ma
mère de m’avoir entraîné dès mon
plus jeune âge à ne jamais laisser
voir mon trouble ou mes senti-
ments. Mais même si je poursuis
mon cours avec l’impassibilité ap-
parente d’un Comanche sur le sen-
tier de la guerre, mon regard d’aigle
se pose brièvement sur elle. Très
jolie fille tout en haut de la liste de
mes 38 types préférés. Ses cheveux
longs, lisses, très soignés descen-
dent jusqu’à ses épaules revêtues
d’un pull rouge du plus bel effet.
Des traits fins, réguliers. Elégance,
souplesse dans les gestes. Parfaite.
C’est-à-dire qu’elle manque d’une
ou deux imperfections. Une fille
trop lisse ne me convient pas. Me
trouvant moi-même très imparfait,
j’ai besoin de trouver chez l’autre
quelque faiblesse rassurante pour
qui s’est fait traiter de lépreux par
un petit camarade de classe. Un nez
un peu fort, une asymétrie dans les

traits, une myopie manifeste ren-
dent un visage mémorable. Rien de
tel chez cette impeccable étudiante
retardataire. 

Après le cours, elle est la der-
nière à plier bagage, si bien qu’il ne
reste plus que deux personnes dans
la salle : elle et moi. Elle s’approche
sans embarras aucun, s’excuse de
son retard et se déclare très sensible
à ma réhabilitation des cultures in-
diennes. Il n’en faut pas plus pour
que, près de la machine à café dans
le couloir, je me livre, gobelet à la
main, à une évocation très roman-
cée de mon séjour au Nouveau
Mexique. 

– Donc, vous avez vu des
pumas dans les cactus ? 

- ... au soleil couchant, je pré-
cise. 

- Ah, ce doit être fabuleux. Je
suis sûre que je vais en rêver cette
nuit. Vous racontez très bien. 

- «Parler est un besoin, écouter
est un art» sagt Herr Wolfgang von
Goëthe. Vous écoutez très bien. 

Eh oui, dès les premiers ins-
tants, nous sommes dans le flirt, la
séduction. Elle fréquente deux de
mes cours et m’attend quand ils
sont finis pour une promenade sur
le campus ou une boisson à la ca-
fétéria. Je ne l’interroge pas sur sa
vie. Je ne sais pas qui elle est. Je sais
seulement qu’elle sent très très bon.
Un parfum discret mais envoûtant
que je n’ai jamais humé nulle part.
Une propreté méticuleuse. C’est
une fille qui ne doit jamais s’éloi-
gner beaucoup d’une salle de bains.

Impossible de l’imaginer transpi-
rante, les cheveux sales, les vête-
ments déchirés par les épines des
euphorbes dans la savane. A part
mes récits de voyage au Mexique
(les volcans, le culte des morts, les
crânes en chocolat, les sacrifices
humains des Aztèques et des

Mayas que je lui décris comme si
vous y étiez) et au Canada en Co-
lombie britannique (les grizzlys, les
forêts primaires noyées de pluie),
nous parlons exclusivement littéra-
ture. Et là elle m’étonne : elle lit
«Under the Volcano «en quelques
jours, elle me récite des poèmes de

Keats, Shelley, Coleridge. Des pas-
sages entiers de «The Ancient Ma-
riner» qu’elle me récite les yeux
fermés comme en extase. Pour
m’épater ? Je suis épaté. Naïf  bien
sûr et à la merci de femmes aussi
belles... Ah ! si seulement elle était
moins parfaite... J’aurais déjà tenté
quelque approche. Serrer une de
ses petites mains, lui donner un bai-
ser. Mais il n’ose pas le petit lé-
preux, qui souffre pourtant
cruellement de son abstinence
sexuelle.

Peu à peu elle glisse de la poé-
sie anglaise à sa vie de famille pas
du tout poétique. Il n’y est question
que d’apparences, frivolités, flux de
capitaux, bourse et spéculation. Va-
nité, vacuité, me dit-elle, je déteste
mon milieu. Je n’y échappe que par
l’art et la littérature. 

-  Mais de quel milieu parles-tu ?
-  Le mien. Celui du fric roi et

du toc. Celui où on ne lit des livres
que les 4èmes de  couverture et les
articles du «Figaro» pour pouvoir
briller dans les salons. Mon père
 est Frans Verbeke. 

-  Non ? Le brasseur ?  
-   Brasseur, biscuitier, mar-

chand de fromages, agriculteur in-
dustriel. Coté en bourse.  Merde, je
ne voulais pas te le dire. Dès qu’on
sait que je suis la fille de Verbeke,
c’est fichu. Les relations sont faus-
sées. Ce n’est plus moi qu’on voit,
c’est l’argent de mon père. Tu ne
sais pas encore que le fric pourrit
tout ? 

(A suivre)

Expresso

“Je n’ai pas fait quelque chose
comme ça depuis deux ans !”:

comme Leonie Louis, près de
10.000 fans de musique se sont re-
trouvés samedi au Kaleidoscope
festival de Londres, savourant la
levée des dernières restrictions liées
au coronavirus.

Parés de paillettes ou de cou-
ronnes de fleurs, les festivaliers
n’ont pas reculé devant le temps
menaçant pour envahir l’Alexandra
Palace - mythique lieu de musique
ayant accueilli Pink Floyd, les Rol-
ling Stones ou encore Jay Z - et ses
jardins, situés dans le nord de la ca-
pitale britannique.

Déjà en train de se déhancher
devant la scène principale ou bien
allongés dans l’herbe, tous profi-
tent de ce grand retour de la mu-
sique live.

“Je suis vraiment ravie d’être
ici”, explique Leonie, confortable-
ment allongée dans un transat,
“c’est vraiment tellement bien de
voir tout le monde sortir, boire et
s’amuser, d’entendre de la musique
et de pouvoir danser. De juste en
profiter !”

Le Kaleidoscope festival, où se
côtoient des groupes comme
Groove Armada, The Coral mais
aussi des humoristes et écrivains de
renom, constitue l’un des plus
grands événements sur scène en
Angleterre depuis que le pays a
levé ses dernières restrictions sani-
taires le 19 juillet.

Pour la consultante en mana-

gement de 24 ans, “c’était le bon
moment” pour le faire. “Les gens
en ont eu assez d’être enfermés, de
sortir et rentrer en confinement”,
explique-t-elle, ajoutant, fataliste:
“Il n’y aura jamais de moment idéal
pour rouvrir, comme le coronavi-
rus ne disparaîtra jamais complète-
ment”.

La situation sanitaire a cepen-
dant rendu l’organisation “très dif-
ficile”, a indiqué à l’AFP le
directeur événementiel de
l’Alexandra Palace, Simon Fell,
craignant jusqu’à la dernière mi-
nute une annulation au gré d’un
changement brusque des règles sa-
nitaires. “Comment vendre des bil-
lets aux gens, si vous ne savez pas
vraiment si l’événement aura lieu ?
C’est une position très difficile”, a-
t-il souligné. Mais “ça a été une si-
tuation très difficile pour tous les
acteurs du secteur”, a-t-il ajouté,
“on ne savait pas à l’avance quelles
seraient les règles !”

Autour de la scène principale,
point de masque, mais des festiva-
liers avec le sourire jusqu’aux
oreilles, qui se déhanchent une
bière à la main dès les premières
heures de l’après-midi, profitant
d’une magnifique vue sur Londres.

Le retour tant attendu de la
musique sur scène crée une am-
biance surprenante à cette troi-
sième édition du festival, où sous
les fanions colorés se côtoient fa-
milles avec enfants et clubbers aux
extravagants habits.

Joshua Brigts, 25 ans, est “un
peu anxieux” de la situation sani-
taire, alors que l’Angleterre est en
proie à l’explosion du variant Delta
du coronavirus, beaucoup plus
contagieux.

“Mais en même temps, je sais
que tout le monde ici a eu un test
négatif  dans les dernières 48
heures, alors qu’en marchant dans
le centre de Londres, il y a autant
de gens, si ce n’est plus, et on ne
sait rien d’eux”, tempère-t-il, disant
se “sentir bizarrement plus en sé-
curité ici” que lors de son trajet
pour aller au travail.

Assis à côté de lui sur une
botte de paille, son ami Stephen
Parsons, 25 ans, arborant chemise
à fleurs branchée et casquette
“Fuck the world”, explique,
“émerveillé”, que cet après-midi de
musique lui a rendu son “opti-
misme”. “La musique m’a complè-
tement remonté le moral”, dit le
jeune homme, venu de Bedford, à
une centaine de kilomètres au nord
de Londres, juste pour la journée.

Pendant un an et demi, il a vi-
sionné de nombreux concerts en
ligne, mais rien n’arrivait à repro-
duire l’ambiance de la musique live.
“Ce que j’aime vraiment dans un
festival, c’est des groupes connus
mais aussi une petite scène comme
celle-ci pour expérimenter cette
ambiance unique”. “Et ça tu ne
peux pas l’avoir sur Zoom !”,
ajoute-t-il, “ce n’est pas la même
chose du tout !”

Au Kaléidoscope festival, les Londoniens
savourent le retour de la musique liveSamoussas indiennes viande et légumes

Ingrédients de la pâte
250 gr de farine
1/2 cuillère à café de Sel
3 à 4 cuillères à soupe de beurre fondu
Eau
Pour la farce
Viande hachée
Pomme de terre (1)
Oignon (1)
Ail (1 gousse)
Carotte (1)
Poignée de petit pois (1)
Quelques haricots verts
Huile d’olive
1 cuillère à soupe de garam massala
Coriandre fraîche ciselée
Gingembre frais râpé
Sel, poivre
un peu d’eau
jus de citron

Pour la colle à pâte
Farine
Eau

Etape 1 Préparer la pâte
Dans le bol du pétrin, versez la farine, le

sel, le beurre et l’eau. Mélangez jusqu’à ob-
tenir une pâte homogène. Farinez le plan de
travail puis étalez la pâte légèrement. Divisez
en trois pâtons.

Préparez la machine à pâte. Mettre le
curseur niveau 5. Faire des bandes que vous
disposez sur le plan de travail. Coupez les
bandes obtenues d’une longueur environ 20
à 25 cm.

Chauffez une grande poêle ou crêpière
et précuire les bandes : Elles doivent rester
blanches et garder leur souplesse et au fur et
à mesure de la cuisson, les couvrir d’un linge
propre.

Etape 2 Préparer la farce
Faire revenir dans une poêle avec l’huile

d’olive, l’ail, le gingembre et l’oignon râpés.
Mélangez. Une fois les oignons sont

translucides, ajouter la viande hachée,  les
pommes de terre coupées en cubes, les petits
pois, haricots verts, carottes, le garam mas-

sala, sel, poivre noir. Bien mélan-
ger. Ajoutez un peu d’eau pour
la cuisson et laissez réduire.
Lorsque tous les légumes sont
cuits, ajoutez la coriandre ha-
chée.

Etape 3 Préparer de la colle
à pâte

Mélanger 2 cuillères à soupe
de farine avec un peu d’eau. Mé-
langez jusqu’à obtenir un mé-
lange épais et collant. Cette colle
sera badigeonnée sur la dernière
face de la bande pour être collée.
afin que la farce ne s’échappe pas
durant la cuisson. 

Préchauffer l’huile de friture
et cuire chaque samossa jusqu’à
ce qu’elle soit bien dorée. Retirez
les sur du papier absorbant et dé-
gustez chaudes.
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